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Pour une métropole 
solidaire, Bagneux 
doit se faire entendre !
Mardi 30 septembre, j’ai rencontré le président de la région 
Île-de-France, Jean-Paul Huchon, avec l’écrivain Gilles 
Leroy, président du comité de soutien à l’extension du lycée 
Lakanal à Bagneux. Forts des 1 500 signatures de Balnéolais, 
nous avons porté l’exigence qu’un tel lycée soit construit à 
Bagneux, ville la plus jeune du sud des Hauts-de-Seine. Ce 
serait aussi une mesure de justice sociale. Car les enfants 
de Bagneux méritent l’excellence !

Un tel projet, installé sur le site des Mathurins, répondrait ainsi 
à la nécessaire égalité entre territoires. Tel est l’objectif que je 
défends pour construire la métropole du Grand Paris. Elle doit 
être installée au 1er janvier 2016. Cette nouvelle collectivité, 
qui va regrouper les villes des départements de la petite 
couronne, s’occupera de l’aménagement, du logement, du 
développement durable. Il s’agit là de domaines essentiels 
pour le quotidien des habitants. 

C’est pourquoi je pense que la métropole doit se faire avec 
les citoyens et les élus, pour répondre pleinement à leurs 
besoins. Dans les prochaines semaines, nous vous proposerons 
d’exprimer vos attentes sur cette métropole. 

Au 31 décembre 2015,  les communautés d’agglomération 
vont disparaître. Elles cèderont la place à des "territoires"de 
300 000 habitants, beaucoup plus que Sud de Seine. 

Bagneux va donc faire partie d’un nouveau groupement de 
communes.  Avec le conseil municipal, j’ai proposé que ce 
territoire s’inscrive dans la dynamique de la vallée scientifique 
de la Bièvre. Elle a en effet permis que Bagneux fasse inscrire 
dans le contrat de développement territorial l’arrivée des 
métros, l’aménagement des Mathurins et la réhabilitation 
de la Pierre plate. 

Alors faisons ensemble entendre la voix de Bagneux dans 
la métropole ! Elle n’en sera que plus solidaire et Bagneux 
en sortira gagnante. 

Marie-Hélène AMIABLE
Maire de Bagneux
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Grâce à la mobilisation de tous et après quelques ajustements inévitables, la mise en place des Temps d’Activités Périscolaires (TAP) s’est bien déroulée dans les écoles et équipements de la ville.

Un parcours santé a été inauguré le jeudi 18 septembre, dans le jardin de la résidence pour 
personnes âgées du Clos des Meuniers.

Découverte des arts de la rue le mardi 9 septembre, à l’occasion d’une conférence à la 
médiathèque Louis-Aragon.
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Retrouvez l’actualité en photos sur bagneux92.fr 
rubrique Bagneux en images.

À l’heure où nous imprimons,

personnes ont signé l’appel 
pour une extension du lycée 
Lakanal à Bagneux. 
Vous pouvez signer cet appel 
sur bagneux92.fr

  ENQUÊTE PUBLIQUE 
PRÉALABLE À LA CESSION 
D’UNE PARTIE DU CHEMIN 
DES BRUGNAUTS

Une enquête publique préa-
lable à la cession d’une partie 
du chemin rural des Brugnauts 
se déroule jusqu’au vendredi 10 
octobre inclus.
Durant cette période, le public 
peut prendre connaissance 
du dossier et consigner ses 
éventuelles observations sur le 
registre d’enquête tenu à dispo-
sition à la direction de l’aména-
gement urbain. Le commissaire 
enquêteur, Dominique Michel, 
ingénieur BTP en retraite, rece-
vra le public à la direction de 
l’aménagement urbain le mer-
credi 1er octobre et le vendredi 
10 octobre, de 16h à 19h. Les 
observations par écrit pourront 
être adressées à son atten-
tion personnelle, à la Mairie 
de Bagneux, 57 avenue Henri-
Ravera 92220 Bagneux.
Il émettra son avis dans un dé-
lai de 30 jours à compter de la 
date de clôture de l’enquête.
Le rapport et les conclusions 
motivées du commissaire en-
quêteur seront tenus à la dis-
position du public à la direction 
de l’aménagement urbain, aux 
jours et heures d’ouverture ha-
bituels. Le dossier sera ensuite 
soumis au conseil municipal.
Renseignements : direction de 
l’aménagement urbain, 30 avenue de 
Garlande, les lundi, mercredi, jeudi et 
vendredi de 8h30 à 12h et de 13h30 à 
17h30, et le mardi de 10h à 12h et de 
13h30 à 17h30. 01 42 31 60 65

Récolte du miel des ruches municipales sur le terrain de la Lisette le 
dimanche 7 septembre, avec les membres de l’association Bagneux-
Environnement.

La première foire aux livres organisée par la médiathèque Louis-
Aragon le samedi 6 septembre a permis de collecter plus de 1 500€ 
au profi t de l’association Bibliothèques sans frontière.

Toutes les parties concernées par la sécurité et la prévention de la 
délinquance à Bagneux se sont retrouvées à l’Hôtel de Ville le mardi 
16 septembre, à l’occasion du conseil local consacré à cet important 
sujet.

L’association Club Entrepreneurs 92 a rendu hommage à son ancienne 
présidente, Chantal Lacoste décédée l’été dernier, à l’occasion d’une 
soirée dédiée aux femmes entrepreneurs salle Caillat le jeudi 11 
septembre.

Mardi 16 septembre, Marie-Hélène Amiable accompagnée de son 
adjoint Sidi Dimbaga et du préfet Jean-Pierre Duport, président de 
Domaxis, a présenté la demande de classement de la Pierre plate en 
quartier prioritaire à la nouvelle secrétaire d’État chargée de la politique 
de la ville, Myriam El Khomri.

Cette année, les journées du patrimoine ont notamment permis aux 
curieux, le samedi 20 septembre, de découvrir le jardin et le pavillon du 
Clos des sources datant du 17ème siècle. 

Dimanche 31 août, habitants, élus et anciens combattants célébraient le 70ème anniversaire de la Libération de Bagneux en 1944 grâce aux 
résistants de la ville et aux soldats de la deuxième division blindée.
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Même le soleil s’était invité, le samedi 20 septembre, 
pour l’inauguration officielle de la piscine rénovée.



Retrouvez l’actualité en photos sur www.bagneux92.fr rubrique bagneux en images.
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TRAVAUX DU MÉTRO

Le terrain multisports 
synthétique va migrer
Le terrain synthétique multisports situé derrière le gym-
nase Henri-Wallon et à côté du dojo Olivier-Pierre-Goin 
se situe sur l’emprise des travaux de prolongement 
de la ligne 4 du métro. La ville ne souhaitait pas la 
disparition pure et simple de ce terrain, très utilisé par 
les jeunes notamment, et a donc opté pour sa relocali-
sation. Pour l’heure, l’hypothèse envisagée par les élus 
serait de l’installer à quelques mètres seulement, sur l’ancien terrain de basket du mail Debussy, qui appar-
tient aujourd’hui à Domaxis, le bailleur de la cité des musiciens. Dans cette optique, la ville a mandaté un 
paysagiste pour travailler sur son intégration dans le paysage. Le projet sera ensuite présenté aux habitants 
lors d’une réunion de quartier.

PLUS PETIT CIRQUE DU 
MONDE

Bienvenue 
dans la 
baraque !
Tout au long des travaux de 
construction du Centre des 
arts du cirque et des cultures 
émergentes, la baraque de 
chantier reçoit des artistes 
en résidence ainsi que 
des associations pour des 
"vendredis baraque".

Le Centre des arts du cirque et des 
cultures émergentes devrait être 
inauguré en juin 2015. En attendant, 
les activités du Plus Petit Cirque du 
Monde (PPCM) se poursuivent dans 
le gymnase Marcel-Cachin ainsi 
que dans la baraque de chantier 
dans laquelle les habitants sont 
régulièrement invités pour observer 
l’avancée des travaux, mais aussi 
pour des résidences artistiques et 
des rendez-vous associatifs.
La première résidence a eu lieu 
du 4 au 11 septembre dernier. Elle 
a rassemblé quatre circassiens, 
un danseur de hip-hop et un "tra-
ceur", c’est-à-dire un spécialiste 
des déplacements libres dans diffé-
rents types d’environnement, sous 
la direction de Gaëtan Levêque du 
collectif AOC, dans un spectacle 
intitulé Antipodes. "Le but de ce 
spectacle est de mettre en commun 

un langage physique, émotionnel et 
universel et de l’enrichir au fil des 
rencontres avec d’autres artistes 
dans d’autres pays du monde tout 
en associant des disciplines qui 
ne vont pas forcément ensemble, 
d’où le nom d’Antipodes", explique 
Gaëtan Levêque. "C’est un travail 
sans fin, qui évolue au fur et à me-
sure et qui prendra des tournures 
différentes au fil du temps, tout en 
restant connecté avec le travail du 
PPCM et des adhérents", ajoute-t-il. 
Après une présentation publique à la 
baraque le 10 septembre, les artistes 
se rendront au Chili, à Madagascar, en 
Guadeloupe ou encore à La Réunion 
avant de revenir pour deux nouvelles 
résidences à Bagneux en mars et en 
juin pour l’inauguration du centre.

Vendredi baraque

D’ici là, les associations de la ville 
sont invitées à prendre possession 

de la baraque tous les vendredis 
soirs (hors vacances scolaires) de 
19h à 22h, pour une soirée événe-
mentielle, un spectacle, une réu-
nion d’information ou des ateliers 
d’initiation. L’association CRAC 
(Collectif des Ressources Alternatives 
et Citoyennes) lancera le concept le 
vendredi 3 octobre avec une pré-
sentation de ses activités autour 
d’un débat participatif. L’association 
Stop à l’alcool occupera la place 
la semaine suivante. À l’heure où 
nous bouclons le magazine, les 
dates des autres rendez-vous ne 
sont pas encore fixées.
D’autres animations se dérouleront 
tout au long de l’année au PPCM, qui 
vient de recevoir le label "Fabrique 
de la culture" de la région d’Île-de-
France.

Sandra Deruère

Informations : 01 46 64 96 62

Les candidatures sont à adresser à : 
Mme le maire - Service GRH
Secteur Recrutement, Formation, Effectifs 
57 avenue Henri-Ravera
92220 Bagneux 
Fiches de poste complètes 
sur bagneux92.fr
01 42 31 60 90

Toutes les offres proposées s’adressent 
indistinctement à des hommes ou des 
femmes.

LA MAIRIE
RECRUTE

POUR LE SERVICE ENTRETIEN

��Responsable du secteur 
des écoles (cadre A)

POUR LE CENTRE MUNICIPAL 
DE SANTÉ

��Chirurgien-dentiste

POUR LE SERVICE DES 

RESSOURCES HUMAINES

��Assistant de recrutement

POUR LE SERVICE POPULATION

��Responsable de l’état-civil

POUR LE SERVICE DES 
BÂTIMENTS

��Technicien

POUR LA DIRECTION DES

ESPACES PUBLICS ET DE
L’ENVIRONNEMENT

�� 	Surveillant de travaux 
technicien voirie

�� 	Responsable d’équipe pour 
le secteur propreté urbaine

POUR LE SERVICE DE 

L’AMÉNAGEMENT URBAIN

�� 	Chargé de gestion 
foncière et immobilière

�� 	Chargé de mission 
animation et développement 
du commerce local

�� 	Responsable Atelier du 
projet urbain (RAPU)

POUR LE SERVICE ÉDUCATION

�� 	Médecin généraliste 
pour le secteur petite 
enfance. Vacations de huit 
heures par semaine.

�� 	Éducateurs de jeunes enfants
�� 	Auxiliaires de puériculture
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Les artistes en résidences conçoivent avec vous les spectacles d’inauguration du 
Centre des arts du cirque et des cultures émergentes.
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MÉDIATHÈQUE LOUIS-ARAGON

Rwanda : retour sur le génocide des Tutsi 20 ans après

En ce mois d’octobre 2014, la médiathèque Louis-
Aragon propose de revenir sur un événement majeur 
de notre histoire contemporaine. Il y a vingt ans, le 
7 avril 1994, débutait le génocide des Tutsi rwan-
dais. Entre 800 000 et un million de personnes 
étaient massacrées : comment un tel crime a-t-il 
pu se produire ? Comment se reconstruire après 
la tragédie ? Pour répondre à ces questions, trois 
temps forts sont proposés : à partir du 1er octobre et 
pendant 15 jours, vous découvrirez, dans le hall de 
la médiathèque, le travail du photojournaliste Pierre-
Yves Ginet, qui met en lumière le rôle déterminant 
des veuves du génocide pour la reconstruction 

du Rwanda. Le 7 octobre à 19h, Anne Lainé viendra présenter son documentaire Rwanda, un cri d’un 
silence inouï réalisé neuf ans après le génocide. Enfin, le 14 octobre à 19h, une table ronde réunira 
historiens et journalistes pour des éclairages croisés sur le génocide et le temps d’après.
Entrée libre dans la limite des places disponibles

JUMELAGE

Multiplier les 
échanges
"Intensifier les relations et les échanges 
entre Bagneux et les villes jumelées (le 6ème 
arrondissement de Turin en Italie, Vanadzor 
en Arménie, Grand-Bourg sur l’île de Marie-
Galante en Guadeloupe)", ou encore "optimiser 
les projets de coopération décentralisée". 
Telles sont les pistes évoquées par Jean-
Marc Besson, conseiller municipal délégué au 
Jumelage et à la Coopération décentralisée, 
pour insuffler une nouvelle "dynamique de 
développement de notre ville". Pour mener 
à bien sa mission, l’élu balnéolais suggère 
ainsi d’impliquer davantage la population 
dans les projets de jumelage, d’intensifier 
les échanges culturels et artistiques en 
élaborant expositions et résidences d’artistes 
et en conviant notamment les villes jumelées 
aux festivals de Bagneux (cette année, ces 
communes étaient représentées à la Fête 
des vendanges). En matière d’économie 
solidaire, il s’agira de "diversifier les échanges 
avec nos partenaires territoriaux producteurs 
de spécialités gastronomiques, de mode… 
en leur offrant une vitrine à l’occasion des 
différentes manifestations (marché de Noël, 
Sens et essences…)". D’autres pistes sont 
évoquées comme le transfert de savoir-faire 
avec les partenaires actuels ou futurs à travers 
des permutations de cadres et/ou personnels 
administratifs. Enfin, élargir "l’horizon de 
notre jeunesse en offrant des ouvertures 
professionnelles sur l’international ou favoriser 
l’insertion sociale et citoyenne à travers la 
découverte d’autres contextes territoriaux" 
constituent autant d’axes de développement 
majeurs.  

CONSEIL MUNICIPAL

Villes unies contre les baisses de dotations

Le conseil municipal du 23 septembre 
a approuvé une motion de l’Association 
des Maires de France (AMF) visant à 
alerter solennellement les pouvoirs 
publics sur les conséquences de la 
baisse massive des dotations de 
l’État aux collectivités locales.
Rappelant qu’elle est une association 
pluraliste forte de 36 000 adhérents 
communaux et intercommunaux, 
l’AMF estime dans ce texte qu’elle 
a toujours tenu un discours respon-
sable sur la nécessaire maîtrise des 
dépenses publiques et qu’elle n’en 
est que plus à l’aise pour dénoncer 
l’amputation annoncée de 30 % des 
dotations aux collectivités locales 
(en baisse cumulée de 28 milliards 
d’euros pour la période 2014-2017). 
Avec le soutien de Bagneux, donc, 
l’association estime que la diminution 
drastique des ressources locales 
pénalisera nos concitoyens déjà for-
tement touchés par la crise écono-
mique et sociale et pourrait fragiliser 
la reprise pourtant indispensable au 
redressement des comptes publics.
La ville et l’AMF demandent donc 
le réexamen du plan de réduction des dotations de l’État, ainsi que l’arrêt immédiat des transferts de 
charges et des mesures normatives sources d’inflation de la dépense, ou encore la réunion urgente 
d’une instance nationale de dialogue et de négociation pour remettre à plat les politiques publiques 
nationales et européennes impactant les budgets des collectivités locales.
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Une occasion de renouveler les échanges intergénérationnels 
comme ici, en mai dernier, à l’Espace Marc-Lanvin.

SENIORS

C’est votre 
semaine ! 
Du 13 au 19 octobre, Bagneux 
se mobilise pour la Semaine 
nationale des retraités et des 
personnes âgées. 

Et si la retraite se concevait comme 
une opportunité de mieux s’investir 
dans la vie sociale ? C’est le sens 
du message que la Semaine bleue 
souhaite véhiculer au travers des 
manifestations organisées en France 
et notamment à Bagneux. L’objectif  
de cette semaine dédiée aux retraités 
et aux personnes âgées, est de valo-
riser la place des seniors dans la vie, 
et ce dans un cadre créatif. Ainsi, de 
nombreux moments d’échanges et 
animations seront organisés du 13 au 
19 octobre. "Des moments privilégiés 
qui mettent nos aînés à l’honneur", 
insiste Chloé Petitpain, coordinatrice 
de l’Espace senior. Tout au long de 
la semaine, le Centre Communal 
d’Action Sociale (CCAS) a concocté, 
en étroite collaboration avec les asso-
ciations et organismes concernés, 
un programme d’activités autour du 
thème national de l’année : "À tout 
âge : créatif et citoyen".  Inauguré 
en février 2014, l’Espace senior du 
Clos La Paume organise une journée 

porte ouverte le mercredi 15 octobre. 
À cette occasion, les retraités pour-
ront visiter les stands d’information 
tenus par les partenaires avant de 
participer à un apéritif déjeunatoire 
le midi. Cette journée sera aussi 
l’occasion d’accueillir les enfants d’un 
accueil de loisirs pour un échange 
intergénérationnel avec les personnes 
âgées. Autre temps fort de la semaine : 
la diététicienne du centre municipal 
de santé animera une table ronde 
sur le thème "Bien manger après 
60 ans" pour exposer les besoins 
nutritionnels journaliers, les risques 
liés à la dénutrition, l’importance des 
repas et de l’hydratation. Pour les 
passionnés d’art et d’histoire, que 
diriez-vous d’une petite balade à la 
découverte du centre historique de 

la ville ? Pas d’hésitation, prenez part 
à cette Marche bleue organisée par 
les Amis de Bagneux pour toutes les 
personnes désireuses de partager un 
pan de l’histoire balnéolaise. Pour 
les cinéphiles, direction le théâtre 
Victor-Hugo pour la projection du film 
Quartet (réalisé par Dustin Hoffman) 
qui sera suivie d’un goûter. Pour les 
retraités artistes dans l’âme, faites 
connaître vos talents et vos créa-
tions personnelles à l’occasion de 
l’exposition prévue durant la semaine 
à l’Espace senior. 

René Zyserman

Espace senior, renseignements et 
inscriptions 01 42 31 62 12 - 	
01 42 31 60 14

HENRI CROS

La disparition d’un 
homme de l’ombre
Balnéolais de naissance, Henri Cros fut un héros, malgré lui. 
Ancien élève du lycée Lakanal, il est devenu Franc tireur et par-
tisan. Communiste, il fut contraint d’entrer dans la clandestinité 
en 1939. Son père, René Cros, déporté en Algérie pour avoir 
conduit une liste anti-fasciste à Bagneux et sa mère arrêtée, il se 
retrouva seul à l’âge de 20 ans. Résistant de l’ombre, il a risqué 
sa vie et bravé la peur pour protéger des juifs et ses camarades 
de la Résistance, fabriquant de faux-papiers, distribuant des 
tracts, créant un atelier clandestin, faisant passer des juifs en 
zone libre et refusant le service du travail obligatoire pour le 
régime nazi. La guerre terminée, il a continué toute sa vie à 
défendre les valeurs qui lui étaient chères, se mettant au service 
des autres et combattant les injustices, le colonialisme et le 
racisme. Il est parti à l’âge de 94 ans, inquiet devant la montée 
du Front national. Un dernier hommage lui a été rendu jeudi 11 
septembre au cimetière de Bagneux où il a été inhumé.

ALZHEIMER
L’association France Alzheimer 92 
tient une permanence à l’espace 
senior le 1er jeudi de chaque mois 
de 15h à 18h pour accueillir, écou-
ter et soutenir les familles ayant 
un proche touché par la maladie 
d’Alzheimer. Rendez-vous à prendre 
au 01 42 31 60 14. L’association pro-
pose également une formation aux 
aidants familiaux. 
01 47 02 79 38  - FA92.sud@orange.fr

VACCINATION GRATUITE
Le Centre municipal de santé orga-
nise des séances de vaccination 
gratuite pour les adultes et les en-
fants à partir de 6 ans accompagnés 
d’un parent, une semaine sur deux 
le mercredi de 13h30 à 15h sur ren-
dez-vous. Sont proposés les vaccins 
contre la diphtérie, le tétanos, la po-
liomyélite, la coqueluche, la rougeole, 
les oreillons, la rubéole, les hépatites 
A et B. Munissez-vous de votre car-
net de vaccination.
Prochaines séances les mercredis 
15 et 29 octobre.
CMS, 2 rue Léo-Ferré, 
01 45 36 13 50

J’@IME MON COMMERCE
Jusqu’au 15 octobre, 80 commer-
çants de Bagneux identifiés par un 
fanion vous proposent de gagner 
des bons d’achats dans le cadre de 
l’opération J’@ime mon commerce. 
Deux façons de gagner  : collecter 
des indices auprès des commerces 
participants pour cumuler des points 
sur le site du jeu ou participer à la 
grande tombola qui clôturera l’opéra-
tion à Bagneux. Organisée en parte-
nariat avec la chambre de commerce 
et d’industrie des Hauts-de-Seine, 
l’opération est aussi pour la Ville une 
occasion de fédérer les établisse-
ments volontaires en vue de la consti-
tution prochaine d’une association 
des commerçants. Plusieurs réunions 
sont prévues cet automne à ce sujet.
Infos et jeu : 
jaimemoncommerce.com

JEUNES MAJEURS, JEUNES DIPLÔMÉS
L’événement Jeunes majeurs, Jeunes 
diplômés ainsi que la signature du 
partenariat de la ville avec l’asso-
ciation Nos quartiers ont des talents 
auront lieu le vendredi 5 décembre. 
Sous conditions et sur inscritpion 
préalable.
Service municipal de la jeunesse : 
01 42 31 60 70

INFOS
SERVICES

Henri Cros (avec la pipe) aux côtés de son père 
René, autre figure historique de Bagneux.
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Bleu du ciel, orange 
des maillots, blanc 
des raisins, noir des 
silhouettes... violet, 
rose, jaune, vert, rouge... 
C’est un raz de marée de 
tendresse, de rires et de 
couleurs qui a submergé 
la ville les 27 et 28 
septembre. Arc en ciel, 
multicolore, bariolée, 
la Fête des vendanges 
2014 a jailli de toute part, 
jusqu’à l’apothéose finale, 
place Dampierre. 
[Retrouvez toutes les photos sur 
bagneux92.fr]
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BRÈVES

Plus de 1 660 personnes ont signé la pétition 
en faveur de la rénovation de la Pierre plate.

RENCONTRE DU MAIRE

Mobilisation 
pour la Pierre 
plate
Alors que le gouvernement 
s’apprête à dévoiler la liste 
des 150 à 200 quartiers qui 
bénéfi cieront du deuxième 
Plan national de rénovation 
urbaine, les habitants de la 
Pierre plate, qui n’était pas 
retenue au printemps dernier 
parmi les 1 300 quartiers 
prioritaires, se mobilisent 
avec leurs élus pour ne pas 
être oubliés.

Une centaine de personnes ont 
assisté à l’Assemblée générale des 
habitants de la Pierre plate mer-
credi 10 septembre, devant le CSC 
Jacques-Prévert, dans le cadre des 
Rencontres du maire. Avant même 
le début de la soirée, déjà 728 per-
sonnes avaient signé une pétition 
demandant que la Pierre plate soit 
reconnue quartier prioritaire par le 
ministre de la Ville le 7 octobre pour 
bénéfi cier du deuxième Plan national 
de rénovation urbaine (5 milliards 
d’euros à répartir entre 150 à 200 
quartiers concentrant diffi cultés 
sociales et dysfonctionnements 
urbains). Nombreux étaient égale-
ment les élus du conseil municipal, 
de la majorité comme de l’opposition, 
présents aux côtés du maire pour 
défendre le projet, travaillé depuis 
2011 et estimé à 118 millions d’euros. 
Grâce à un courrier co-signé par 
Jean-Pierre Duport, préfet honoraire 
et PDG de Domaxis, le bailleur du 
quartier, et Marie-Hélène Amiable, 
une délégation conduite par le maire 
a été reçue par la nouvelle secrétaire 
d’État à la Politique de la ville, Myriam 
El Khomri, mardi 16 septembre.

Rendre le quartier plus attractif

"Le quartier, construit dans les années 
60 et délaissé par ses bailleurs suc-
cessifs, la SCIC et Icade, a vraiment 
besoin d’une réhabilitation profonde", 

a rappelé le maire aux habitants. Il 
faudrait envisager par exemple de 
raccorder les immeubles au réseau 
de géothermie de la ville pour amé-
liorer leur performance énergétique, 
rendre plus accessibles les espaces 
publics, les relier entre eux et les 
restructurer. Il est aussi indispensable 
d’y réintroduire de la mixité sociale 
et donc de le rendre plus attractif. 
Par ailleurs, ses équipements (Centre 
social et culturel Jacques-Prévert, 
école Châteaubriant, gymnase 
Joliot-Curie) "ne sont pas dignes 
du 21ème siècle", a affi rmé Marie-
Hélène Amiable. Mais le quartier a 
aussi des atouts sur lesquels il faut 
s’appuyer : ses espaces verts ou 
encore sa jeunesse, qui peut être 
un moteur de développement.

La parole aux habitants

"Qu’on ne nous dise pas qu’il n’y a 
pas d’argent, le gouvernement est 
prêt à débourser 16,3 milliards pour 
le crédit d’impôt compétitivité aux 
entreprises, soit l’équivalent de 150 
pierres plates rénovées ! Ce combat 
est important pour toute la ville. Il 
faut agir, comme nous l’avons fait 
lorsque nous nous sommes mobilisés 
pour la DSU (Dotation de Solidarité 
Urbaine, ndlr), et nous avons gagné !". 
C’est ainsi que s’est exprimé le pre-
mier habitant qui a pris la parole. 
Les suivants ont fait part de leurs 
conditions de vie au quotidien : cor-
beaux envahissants et menaçants, 
cafards dans les appartements, dif-
fi cultés à se garer, parkings squattés 
par des voitures ventouses et des 
ateliers de mécanique clandestins, 

problèmes d’incivilités, disparition 
des commerces, vétusté des équi-
pements intérieurs, voirie délabrée... 
Des témoignages qui confi rment 
l’urgence d’agir. "La plupart des 
problèmes, nous n’avons pas les 
moyens de les résoudre seuls, a 
expliqué Philippe De Nijs, directeur 
général de Domaxis. Nous avons 
besoin de concours fi nanciers pour 
envisager une réhabilitation lourde, 
a-t-il précisé, rappelant que sa société 
ne versait pas de dividendes : l’argent 
va aux logements (remboursement 
de crédits, maintenance...)". Des 
habitants d’autres quartiers ont tenu 
à exprimer leur soutien à ceux de 
la Pierre plate pour cette mobilisa-
tion : "vous n’êtes pas seuls dans la 
bataille", lance une voisine d’Ana-
tole-France. "C’est mon devoir de 
citoyenne de vous soutenir", estime 
une autre dame, quand un habitant 
du Prunier Hardy souligne, lui, le 
droit des enfants de la Pierre plate 
à vivre dignement. À côté de tous 
ces souhaits de changement, cer-
taines inquiétudes ont porté sur les 
conditions de cette rénovation. Les 
habitants sont fi ers de ce qui a été 
fait dans le sud et souhaiteraient "un 
projet aussi magnifi que pour tous les 
habitants de la Pierre plate", mais 
"combien cela va-t-il nous coûter ? 
Cela signifi era-t-il des hausses de 
loyer ?", demandent une dame et 
un ancien président d’amicale. C’est 
justement pour éviter cela que le 
fi nancement de l’État et d’autres par-
tenaires fi nanciers est indispensable.

mélanie Verpilleux

PREMIÈRE PIERRE

Mardi 23 septembre a eu lieu la pose de la 
première pierre de l’immeuble de bureaux 
Résonance construit par Codic au bord de la 
RD920, qui accueillera l’entreprise Néopost 
sur 7 352 m2 en 2017. Le chantier, démarré 
en juin dernier, durera un peu moins de deux 
ans. Près de 150 ouvriers seront mobilisés. 
Des personnes de la ville en diffi culté face 
à l’emploi pourront y travailler grâce à une 
clause d’insertion.

CSC JACQUES-PRÉVERT

Le Centre social et culturel Jacques-Prévert 
a repris ses activités le 1er octobre. Il reste 
des places dans certaines activités.
Renseignements à l’accueil ou au 
01 46 56 1212

CHANGEMENT DE PROPRIÉTAIRE

Suite à un changement de propriétaire, l’hôtel 
restaurant l’Auberge de Bagneux (107 rue 
Jean-Marin-Naudin) a été rénové cet été. Il 
peut accueillir 32 personnes dans la salle, le 
même nombre dans la brasserie et 10 per-
sonnes dans la cour intérieure. "Nous pro-
posons une cuisine traditionnelle française 
100 % fait maison, avec une spécialité sur les 
desserts, dont un baba au rhum servi avec 
trois sortes de rhum au choix : agrumes, citron 
ou vanille", explique Didier Huon, le nouveau 
propriétaire. Le plat du jour est à 10 euros, 
la formule à 13 euros et le menu à 16 euros. 
Possibilité d’accueillir des groupes, banquets 
et anniversaires. Ouvert en semaine de 8h à 
20h et fermé le week-end. Apéro tapas au bar 
le jeudi soir jusqu’à 21h.
aubergedebagneux.com
01 46 57 94 93

JEAN-MARIN-NAUDIN

Après les travaux de construction de la ré-
sidence Les patios du fort, ERDF a réalisé 
des travaux d’enfouissement de son réseau 
aérien rue Jean-Marin-Naudin et d’autres 
réseaux par la même occasion. Les trottoirs 
défectueux pourront être refaits dès ce mois.

Henri-Wallon
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C’est en appelant le 17 systématiquement 
que l’on réduira les incivilités ont répété les élus.

RENCONTRE DU MAIRE

Oui aux 
travaux, 
non aux 
incivilités
Près de cent personnes se 
sont rassemblées en plein 
air le 8 septembre autour du 
maire et des élus référents, 
Aïcha Moutaoukil et Jean-
Marc Besson, pour débattre 
des sujets qui intéressent le 
quartier. Les grands travaux 
et les problèmes d’incivilité 
ont occupé l’essentiel des 
discussions.

Avec la fermeture du Simply Market, 
de la crèche du Champ des oiseaux, 
du pavillon associatif et du commerce 
Fleurs pour tous en juillet dernier, 
les premiers effets des travaux du 
métro commencent à se faire sentir 
pour les habitants. "Nous vivons 
une période transitoire, a résumé 
Marie-Hélène Amiable : on voit ce qui 
ferme, mais on ne voit pas encore les 
futurs équipements et installations se 
mettre en place". Le maire a précisé 
le calendrier des prochaines étapes : 
il reste une famille à reloger et le 
départ du cordonnier à organiser au 
53 avenue Henri-Barbusse. Ensuite 
une phase de désamiantage et de 
coupure des réseaux s’opérera pour 
permettre la démolition du bâtiment 
entre décembre et avril prochains. 
Dans la foulée, la RATP installera 
sa base de vie et pourra démarrer 
le chantier de la ligne 4. 

Quant à la tour Pasteur, concernée par 
le chantier du Grand-Paris-Express, 
il reste quinze familles à reloger. 
"C’est notre priorité numéro un", a 
indiqué le maire, en précisant que 
les relogements proposés devaient 
convenir aux habitants et qu’il n’était 
donc pas question de leur imposer 
une solution sans alternative.

Stratégie pour le commerce

Répondant aux questions des ha-
bitants, Marie-Hélène Amiable a 
confi rmé que Simply n’envisageait 
pas de réouverture dans le quartier à 
court ou moyen terme, mais a annoncé 
que des pourparlers étaient en cours 
avec le SITIS-Market de l’avenue 
Henri-Barbusse, qui pourrait ouvrir 
un second magasin à proximité de la 
boulangerie Paris&Co (ex Caquelin).
Plus globalement le maire a évoqué 
plusieurs actions pour améliorer le 
commerce dans le quartier : la créa-
tion d’un périmètre de préemption 
qui permettra à la ville d’avoir son 
mot à dire sur les commerces qui 
souhaitent s’implanter ou encore la 
création d’une société foncière qui 

pourrait acquérir les rez-de-chaussée 
commerciaux des bailleurs (dont ce 
n’est pas le cœur de métier) afi n de 
gérer la location aux commerçants.

Tolérance zéro pour l’incivilité
De nombreux habitants ont pris la 
parole pour se plaindre des incivilités 
dans le quartier : voitures garées 
en double fi le, rodéos diurnes et 
nocturnes des deux roues sur les 
trottoirs, dépôts d’ordure sauvages 
récurrents etc. Le maire a invité les 
habitants à appeler le commissariat 
en composant le 17 pour chaque 
incivilité constatée. "Nous souffrons 
plus d’un manque d’appels que d’un 
trop d’appels" a-t-elle indiqué, tout 
en insistant pour que la loi soit res-
pectée par tous, de même que ses 
arrêtés municipaux, comme celui qui 
oblige les magasins alimentaires de 
vente à emporter à fermer à minuit 
dans toute la ville. Mouloud Haddad, 
adjoint au maire en charge de la 
Tranquillité publique, a confi rmé 
que les appels au 17 étaient comp-
tabilisés, ce qui permet à la police 
de demander plus d’effectifs pour 
faire respecter l’ordre.
Une habitante a demandé que les 
implantations de containers à déchets 
enterrés soient développées dans 
le quartier. Le maire a confi rmé que 
c’était la solution privilégiée par la 
Ville, tout en précisant que c’était plus 
coûteux, et donc sujet à discussion 
dans un contexte où les dotations 
de l’État aux communes sont en 
très forte baisse.

Jean-marc BOrdeS

RÉCOLTE DU MIEL

Comme l’année dernière, les enfants de l’ac-
cueil de loisirs Joliot-Curie et les habitants 
du quartier ont pu participer  le 10 septembre 
à la récolte du miel, en provenance directe 
des ruches installées sur le toit de la rési-
dence Marcel-Lods. Après avoir expliqué le 
comportement des abeilles, l’apiculteur du 
bailleur Domaxis initiateur du projet a séparé 
cire et  miel au moyen d’une centrifugeuse. 
Puis chacun est reparti avec un petit pot 
rempli du fameux nectar, produit par les 
abeilles au fi l de l’été.

DÉCHETTERIE MOBILE

La déchetterie mobile de la rue de Robinson 
a été légèrement déplacée. Elle se trouve 
désormais sur le petit parking situé à droite 
du foyer Cros, dans la même rue, en face 
de son emplacement précédent. Ce dernier 
a dû être libéré, à la demande du proprié-
taire, afi n d’être aménagé en aire de sta-
tionnement de véhicules RATP destinés à la 
maintenance des escalators et ascenseurs 
du sud des Hauts-de-Seine.

FÊTE FORAINE

La fête foraine qui occupait cette année 
encore la rue de Verdun entre le 15 et le 29 
septembre devrait changer d’emplacement 
l’année prochaine. Le maire a indiqué, lors 
de sa rencontre avec les habitants, qu’un 
nouvel emplacement, plus périphérique, 
serait proposé aux forains par les services 
municipaux pour l’édition 2015.

Champ des oiseaux

Prochain conseil de quartıer 

Mercredi 29 octobre 

à 19h à la Maison du 

projet
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Comment dynamiser le commerce et l’activité dans le quartier ?

RENCONTRE DU MAIRE

La vie 
quotidienne 
en questions
Jeudi 4 septembre, devant 
le collège Henri-Barbusse, 
rue Albert-Petit, La Rapie 
a inauguré les rendez-vous 
du maire dans les quartiers, 
avec une cinquantaine 
d’habitants, les élus référents 
Hélène Cillières et Roberto 
Romero Aguila et plusieurs 
responsables des services 
municipaux. Les questions 
ont porté notamment sur la 
propreté, le stationnement et 
le commerce. 

Une habitante : Comment la muni-
cipalité envisage-t-elle de dynamiser 
le commerce et l’activité dans le 
quartier ?
Marie-Hélène Amiable : Nous 
entendons profi ter de l’élan insuf-
fl é par l’arrivée des métros pour 
augmenter l’attractivité de la ville. 
L’immeuble Aristide, à l’angle des 
avenues Aristide-Briand et Albert-
Petit, se remplit peu à peu. Les tra-
vaux de construction d’un nouvel 
immeuble en bordure de la RD 920 
(25 000 m2 de bureaux, réalisés par 
Codic) seront livrés pour mi-2016. 
La ville est en pleine mutation et 
l’arrivée de nombreuses entreprises, 
de salariés, ainsi que de nouveaux 
habitants, contribuera à dynamiser 

l’offre commerciale à Bagneux. 
Un habitant : Je reconnais les efforts 
de la ville en matière de propreté. Mais 
je tenais à souligner qu’il y a un réel 
problème aux environs du marché 
Léo-Ferré, et j’ai aussi constaté la 
recrudescence des dépôts sauvages 
dans le quartier. Comment comptez-
vous remédier à cette situation ?
Marie-Hélène Amiable : Vous avez 
souligné à juste titre les efforts de 
la ville dans ce domaine. Tous les 
jours, en effet, un agent à pied équipé 
d’un chariot de propreté et d’un balai 
ramasse les déchets. La problé-
matique des dépôts sauvages est 
récurrente. N’hésitez pas, lorsque 
vous estimez que votre rue n’est 
pas assez bien nettoyée, à contac-
ter les services techniques. Nous 
envisageons d’ailleurs de mettre 
en place un dispositif réactif afi n 
de permettre aux citoyens de nous 
signaler tout abus ou manquement 
dans ce domaine, car chacun est 
responsable de l’espace public.
Une habitante : Rue du Dr Charcot, 

nous constatons qu’après chaque 
pluie importante, nos sous-sols sont 
inondés. Que comptez-vous faire ? 
Marie-Hélène Amiable : Nous 
considérons cette situation comme 
une préoccupation majeure. Nous 
allons de nouveau nous pencher sur 
ce problème d’assainissement qui 
nécessite une intervention lourde et 
donc coûteuse. À nous de procéder 
aux arbitrages qui s’imposent dans 
cette situation.
Une habitante : J’ai été déçue par 
les nombreux changements d’activité 
au sein des accueils de loisirs. Et 
je trouve que la qualité de certains 
animateurs laisse sérieusement à 
désirer. Qu’en pensez-vous ?  
Marie-Hélène Amiable : Vous avez 
raison, certaines activités ont dû, à 
cause d’une météo capricieuse, être 
reportées ou purement annulées. 
Nous le regrettons. Quant à la qualité 
des intervenants, nous essayons 
d’être le plus vigilants possible sur 
leur langage et leur comportement.
Une habitante : J’ai trouvé que l’orga-
nisation des TAP (Temps d’Activités 
Périscolaires) était un peu chaotique. 
Pourquoi ?
Marie-Hélène Amiable : Il faut être 
un peu patient, les choses vont se 
mettre en place petit à petit. Nous 
sommes dans une période d’expé-
rimentation. Nous avons beaucoup 
œuvré afi n de pouvoir garantir des 
activités de qualités. Nous ferons un 
premier bilan dans six mois.
 

prOpOS recueilliS

 par rené ZySerman

À FOND LA FORME 

Inauguré offi ciellement le jeudi 18 septembre 
en présence d’élus, un parcours santé est 
désormais proposé de manière régulière aux 
locataires de la résidence pour personnes 
âgées Le Clos des Meuniers, qui bénéfi cie 
d’un parc, agrémenté d’un jardin des sen-
teurs. 

MARCHÉ LÉO-FERRÉ

Depuis le 4 septembre les commerçants du 
marché ne peuvent plus accéder au parking 
de la rue de Robinson mis à la disposition 
de la Ratp, dont une antenne s’installe à 
Green Square, pour stationner ses véhicules 
de maintenance. Dans l’attente d’une solu-
tion défi nitive, ceux-ci pourront stationner 
les jours de marché rue des meuniers et 
sur le parking Thorez, ainsi que sur les deux 
voies centrales de l’avenue Pasteur. Le sta-
tionnement sera donc interdit à toute autre 
personne et considéré comme gênant à 
ces endroits ces jours-là de 5h à 15h des 
deux côtés de la portion de la rue des meu-
niers située entre l’avenue Louis-Pasteur et 
la RD920. De plus, la circulation des véhi-
cules sera interdite le jeudi dans le sens 
avenue Pasteur vers RD920 de 5h à 15h le 
jeudi et dans les deux sens de circulation le 
dimanche aux mêmes heures. Une fi le de 
circulation sera maintenue rue des meuniers 
pour l’accès des véhicules de secours et la 
circulation des bus 162 ainsi que l’accès du 
quartier aux riverains.

VIVENT LES RENÉ(E) !

Les René(e) sont à la fête ! Ainsi, pour hono-
rer la mémoire de ce saint (un jésuite ange-
vin martyr au Canada au 18ème  siècle), les 
paroisses de Bagneux-La Pentecôte organi-
seront, le dimanche 19 octobre, une anima-
tion spéciale à la Chapelle Saint-René (89, 
rue Albert-Petit) : un stand autour d’un café 
gourmand dès 9h suivi d’une messe (9h30) 
puis une porte ouverte et une exposition 
avec quelques photos historiques rythme-
ront ainsi la matinée clôturée par un moment 
de prières, le tirage au sort d’une tombola et 
le pot de l’amitié (sans alcool).

La Rapie
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Requalifi er 
l’Abbé 
Grégoire et  
Mirabeau 
Une soixantaine d’habitants 
ont participé à la dernière 
rencontre du maire, qui 
s’est tenue au rond-
point Schweitzer, jeudi 18 
septembre. Madame le maire 
était entourée de nombreux 
élus, dont Mouloud Haddad 
et Nouraqa Balutch (référents 
du quartier). 

Un habitant : Depuis environ un an, 
habitants du quartier, amicales et 
élus se mobilisent auprès d’Hauts-
de-Seine Habitat pour qu’une réha-
bilitation lourde mette fi n à l’état 
d’insalubrité insupportable des bâti-
ments des résidences Abbé Grégoire 
et Mirabeau. Où en est-on ?
Marie-Hélène Amiable : Après une 
visite sur place du directeur général 
de Hauts-de-Seine Habitat en début 
d’année, la semaine dernière nous 
avons rencontré son président et son 
directeur général, avec Nadia Seisen 
et Patrick Alexanian, respective-
ment adjointe au maire en charge de 
l’Habitat et conseiller général. Nous 
constatons le manque de réactivité 
de ce bailleur. Il y a deux aspects 
dans ce dossier : le quotidien des 
habitants et le moyen/long terme. 
Le bailleur s’est fi nalement engagé 
à lancer une étude urbaine afi n de 
déterminer quelle requalifi cation 
est envisageable à long terme. Le 
collectif des habitants doit pouvoir 
continuer à vivre pour que les choses 
s’améliorent. Je rappelle qu’un dis-
positif de vidéo-protection a été 
installé par le bailleur à la demande 
des habitants dans la résidence 
Mirabeau il y a quelques mois. Si des 
faits condamnables se produisent 
à cet endroit, ils sont enregistrés. Il 
suffi t alors de le signaler à la police 
qui pourra réquisitionner les vidéos 
auprès du bailleur. Les vidéos sont 

conservées pendant deux mois. Par 
contre, si personne ne se plaint, la 
vidéo ne sert à rien.
Mouloud Haddad : La mairie prend 
toute sa part dans ce combat avec 
le collectif composé de locataires et 
d’amicales. Le combat collectif ne 
pourra être gagné que si toutes les 
forces sont mobilisées. Des promesses 
ont été faites, mais il faut continuer 
à mettre la pression sur le bailleur 
pour qu’elles soient tenues car il y a 
urgence pour la réhabilitation. 
Nadia Seisen : Ces résidences, 
lorsqu’elles ont été construites, ont 
été fi nancées d’un seul bloc avec 
un conventionnement ne permettant 
qu’aux familles les plus modestes 
d’y accéder. En 2015 une fenêtre 
de tir se présente car c’est la fi n du 
conventionnement de ces logements. 
Il conviendra de les reconventionner 
en intégrant des plafonds de res-
sources correspondant à différents 
niveaux de revenus. Mais cela ne 
suffi t pas. Il faut aussi rendre ces 
résidences attractives pour que les 
gens aient envie de venir y habiter. 
La mixité sociale doit se penser, 

sur la ville, dans les quartiers, mais 
également à l’intérieur même des 
logements sociaux !
Un habitant : Les bâtiments de 
l’Abbé Grégoire sont insalubres, il 
y a des problèmes d’humidité.
Marc Cousin (Hauts-de-Seine 
Habitat) : Ces immeubles datent des 
années 58/60, d’où les problèmes 
d’humidité car la pierre est devenue 
poreuse. Pour le moment nous avons 
commencé à traiter en installant 
des ventilations mécaniques. Nous 
avons commencé par les numéros 1 
à 15 de l’Abbé Grégoire, puis nous 
allons passer du 2 au 16. Cela pourra 
déjà améliorer la situation. Avec la 
requalifi cation on pourra envisager 
un ravalement par l’extérieur. Il faut 
attendre le diagnostic qui va être 
fait. Il y aura également d’autres 
phénomènes à prendre en compte 
si une requalifi cation est engagée, 
comme l’isolation entre logements ou 
l’adaptation de certains logements 
aux personnes à mobilité réduite.

prOpOS recueilliS 
par mélanie Verpilleux

DANGER

Un papa, dont le fi ls a été récemment acci-
denté, a signalé le caractère dangereux du 
passage piéton situé devant l’école Paul-
Vaillant-Couturier, du fait de la vitesse de 
circulation des véhicules. Il a demandé à ce 
que soient installés des ralentisseurs. En fait, 
il s’agit d’une voirie départementale. Déjà 
sollicité à ce sujet, le Département s’oppose 
à l’installation de coussins berlinois ou de 
passages surélevés. Reste donc la solution 
de demander d’installer un radar pédago-
gique pour sensibiliser les automobilistes à 
leur vitesse.

POSTE

Dernièrement, la Poste des Bas Longchamps 
a connu des problèmes d’organisation et 
s’est retrouvée souvent fermée, causant des 
désagréments aux usagers. La directrice a 
indiqué au maire que la situation était pas-
sagère. Tout devrait rentrer dans l’ordre mais 
les habitants doivent alerter rapidement la 
mairie si cela se reproduisait.

TAP

La mise en place des temps d’activité 
périscolaires a entraîné quelques désagré-
ments inévitables, comme le changement 
d’animateurs remarqué par une habitante. 
De 63 % d’enfants inscrits au départ, on est 
passé à 83 % deux semaines après la ren-
trée scolaire. Il a fallu s’adapter en recrutant 
de nouveaux animateurs. Les enfants de-
vraient désormais garder le même animateur 
pour chaque activité. Prochain changement, 
donc, après les vacances de la Toussaint.

RATS

Les rats sont toujours là. Une habitante du 
quartier, par ailleurs élue de l’opposition l’a 
rappelé, s’interrogeant sur la procédure de 
dératisation et indiquant qu’il serait sou-
haitable que mairie et bailleurs dératisent 
au même moment. Le maire a rappelé qu’à 
chaque campagne annuelle de dératisation, 
les bailleurs étaient informés pour pouvoir 
agir simultanément.

PROPRETÉ

Pourquoi ne pas organiser une campagne de 
sensibilisation à la propreté, a proposé une 
habitante, exaspérée par l’état du quartier. 
Une idée soutenue par le maire qui rappelle 
qu’en plus d’être désagréable pour tout le 
monde, le manque de civisme en matière 
de propreté coûte cher au contribuable. Le 
conseil de quartier s’est d’ailleurs déjà saisi 
de ce combat par le passé, organisant des 
opérations de sensibilisation sur ce sujet.

Bas Longchamps
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BRÈVES

Des mesures seront prises pour limiter 
le bruit sur l’esplanade du parc François-Mitterrand.

CENTRE SOCIAL ET CULTUREL

Le professeur devant assurer les cours de 
zumba et de danse africaine étant enceinte, 
ces activités ont été suspendues le temps de 
trouver un nouveau professeur. En attendant, 
un cours de danse orientale est proposé en 
remplacement du cours de danse africaine 
le lundi soir de 19h15 à 20h45. Début des 
cours le 6 octobre.
D’autre part, un cours de langue des signes 
est désormais proposé le mardi soir de 
18h30 à 20h, à partir du 7 octobre. Le cours 
est ouvert à partir de l’âge de 16 ans et sera 
assuré par Éric Daloz, professeur sourd-
muet.
Renseignements : 01 47 40 26 00

DEVENIR DU SITE DE LA DGA

Lors de la rencontre de quartier du 17 sep-
tembre, Marie-Hélène Amiable a annoncé 
qu’elle devait rencontrer le président de la 
région Île-de-France le 30 septembre à pro-
pos de l’extension du lycée Lakanal sur le 
site de la DGA, qui doit déménager à Balard 
en 2016. Parallèlement, la municipalité est en 
discussion avec la RATP pour le maintien de 
la ligne 391 après 2016, celle-ci étant fi nan-
cée en partie par la DGA. 

AMÉNAGEMENT

Des rampes pour les différents escaliers ex-
térieurs du quartier seront installées dans le 
courant du mois d’octobre.

ÉCOLE ÉLÉMENTAIRE PAUL-ÉLUARD

Le Directeur académique des services de 
l’Éducation nationale des Hauts-de-Seine 
a annoncé mi-septembre la mise en place 
offi cielle à l’école élémentaire Paul-Éluard 
du dispositif labellisé "plus de maîtres que 
de classes". Se traduisant par la présence 
d’un enseignant supplémentaire mais qui n’a 
pas de classe attitrée, ce dispositif permet 
un meilleur accompagnement des élèves de 
cycle 2 (CP et CE1) à un moment crucial de 
leur scolarité, celui de l’entrée dans l’écrit. 
Cette décision permet aussi la baisse des ef-
fectifs des classes puisque mécaniquement, 
grâce à la création d’un poste, cela permet 
d’ouvrir une nouvelle classe dans l’école.

RENCONTRE DU MAIRE

Améliorer le 
quotidien des 
habitants
Logement, incivilités, budget 
participatif et devenir du 
quartier ont été au cœur des 
échanges entre Marie-Hélène 
Amiable, maire de Bagneux 
— accompagnée des élus 
référents, Irène Talla et Alain 
Le Thomas — et les habitants 
du quartier lors de la 
rencontre du 17 septembre.

Une soixantaine d’habitants sont 
venus à la rencontre de Marie-Hélène 
Amiable, maire de Bagneux, et de 
ses élus le 17 septembre. Plusieurs 
d’entre eux se sont plaints de dys-
fonctionnements dans leur immeuble. 
Marie-Hélène Amiable a tenu à rap-
peler que la Semaba et Domaxis ont 
racheté le parc d’Icade dans un état 
déplorable, Icade n’ayant jamais rien 
fait pour l’entretenir, et qu’il fallait 
compter près de 3,5 millions d’euros 
de travaux de rénovation par tour.
Au 11 rue des Tertres, une habitante 
a signalé la fermeture du local à pou-
belle pour les objets encombrants, 
entraînant des dépôts sauvages 
au pied de la tour, qui attirent les 
rats. Valérie Pineau, responsable 
de la gestion locative de la Semaba, 
a expliqué qu’avec l’extension du 
parc François-Mitterrand, la porte 
du local des encombrants avait été 
condamnée, et qu’il y avait maintenant 
plus d’ordures que d’endroits où les 
stocker. "Des colonnes enterrées 
vont être opérationnelles à partir du 
8 octobre, ce qui devrait résoudre 
le problème, a-t-elle annoncé, nous 
faisons intervenir une entreprise pour 
nettoyer le plus souvent possible et 
dératiser, mais il s’agit aussi d’un 
problème d’incivilité".
Une autre habitante de la tour s’est 
plainte des nuisances sonores provo-
quées par les jeunes jouant au football 

sur l’esplanade de l’extension du 
parc François-Mitterrand et utilisant 
la porte en fer de l’immeuble comme 
but. Alain Le Thomas, maire-adjoint, 
vice-président de la Semaba et élu 
référent du quartier, a indiqué qu’il se 
renseignait actuellement sur l’utilité 
de conserver cette porte aujourd’hui 
condamnée, s’il était possible de la 
murer ou s’il fallait la garder pour 
l’intervention des pompiers en cas 
d’incendie. Il a expliqué que si la 
seconde hypothèse était avérée, il 
faudrait dans ce cas réfl échir à une 
solution pour empêcher les ballons 
d’atteindre la porte.

Éviter le gâchis

Répondant à une question sur la 
forfaitisation des tarifs de cantine, 
Marie-Hélène Amiable a expliqué 
que ce système avait été choisi pour 
déterminer au mieux le nombre de 
personnes nécessaires pour encadrer 
les enfants et surtout le nombre de 
repas à préparer pour éviter le gâchis. 
"Il est déjà arrivé de devoir jeter 200 
à 300 repas en une journée, parce 
que des enfants inscrits ne venaient 
fi nalement pas manger à la cantine et 
qu’il est interdit de redistribuer ces 
repas aux associations caritatives", 
a-t-elle ajouté.
Concernant le budget participatif 
accordé aux conseils de quartier, 
Marie-Hélène Amiable a indiqué 
qu’elle menait actuellement une 

réfl exion avec son équipe pour amé-
liorer ce système, car la plupart des 
demandes des habitants étaient des 
aménagements qui incombaient 
à la commune et dépendaient du 
budget municipal. "Nous voudrions 
vraiment que cette enveloppe pour 
les quartiers serve à la réalisation de 
projets de cadre de vie et de vivre 
ensemble, nous vous demandons 
donc un peu de temps pour travailler 
dessus et vous proposer quelque 
chose de plus constructif".
Enfi n, au sujet de la scolarisation 
des enfants des futurs habitants du 
quartier, Mme Amiable a déclaré être 
en train de voir avec l’Inspectrice 
de l’Éducation nationale s’il était 
possible de re-sectoriser certains 
enfants du Port Galand vers l’école 
Paul-Vaillant-Couturier.

Sandra deruère

Sud
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BRÈVES

Les services dédiés aux seniors sont désormais 
regroupés à la résidence de Clos La Paume.

COMMERCE

La Fourche est le nom du nouveau restau-
rant, qui a ouvert au 10 bis avenue Jean-
Baptiste-Fortin à la place de l’Auberge. Il 
s’agit d’un bar-restaurant proposant des 
spécialités franco-portugaises, ouvert tous 
les jours de 7h du matin à minuit. Il accueille 
également les familles pour leurs différentes 
célébrations : anniversaires, mariages, bap-
têmes …
Renseignements : 01 47 46 02 05

SIGNALISATION

Suite au réaménagement de la place du 
13 octobre, la rue des Monceaux et la rue 
Pablo-Neruda ont été mises en zone 20 et 
sont désormais des voies partagées entre 
véhicules, piétons et cyclistes. Rue Pablo-
Neruda, le panneau signalant le partage 
de la voie a dû être enlevé après avoir été 
endommagé par un camion. Il sera réinstallé 
dans le courant du mois d’octobre. D’autre 
part, les panneaux de signalisation à l’entrée 
de la ville côté Fontenay-aux-Roses seront 
remis en place dès que les travaux de la 
ZAC-Blanchard et la création du rond-point 
seront terminés.

RENCONTRE DU MAIRE

Seniors, école 
et propreté...
Le vendredi 5 septembre, 
Marie-Hélène Amiable, maire 
de Bagneux, accompagnée 
des élus référents Ludovic 
Fresse et Élisabeth Fauvel, 
a rencontré les habitants du 
centre-ville pour répondre à 
leurs questions. L’ensemble 
des échanges ne pouvant 
être traité dans cette page, 
nous avons sélectionné trois 
questions et leurs réponses.

Un habitant : Pourquoi le service 
pour les retraités a-t-il déménagé au 
Clos La Paume ? C’était bien plus 
pratique à la mairie, le 128 s’arrête 
juste devant. Là il n’y a pas de bus. Et 
l’association de la rue de la Sarrazine 
qui proposait des transports aux 
personnes âgées n’existe plus !

Marie-Hélène Amiable : C’était 
l’association Roulez Jeunesse qui a 
effectivement mis la clé sous la porte, 
faute de fi nancements. Nous l’avons 
soutenue autant que nous avons pu, 
mais en l’absence d’autres subven-
tions que celles de la municipalité il 
lui était diffi cile de survivre. Quant au 
déménagement du service Retraités 
au Clos La Paume, l’objectif était de 
regrouper en un même lieu tous les 
services aux personnes âgées, comme 
l’espace senior ou les soins infi rmiers, 
afi n de faciliter leurs démarches et 
d’éviter qu’elles n’aient à se déplacer 
à différents endroits de la ville. Les 
locaux de la mairie ou de la rue des 
Fossés où se trouvaient les soins 
infi rmiers étaient trop petits pour 
accueillir tous les bureaux. Le Clos 
La Paume correspondait le mieux 
aux besoins.

Alain Le Thomas, adjoint au maire 
en charge des retraités : En ce qui 
concerne la desserte des bus du Clos 
la Paume il y a quand même le 188, 

le 388, le 391, le 128 et le 162 qui 
ne s’arrêtent pas loin. Nous avons 
des choses à améliorer pour les per-
sonnes âgées, des choses à inventer, 
comme la mise en place d’un conseil 
des anciens avec, pourquoi pas, des 
initiatives intergénérationnelles pour 
se déplacer d’un endroit à un autre.
 
Un habitant : Deux classes ont été 
ouvertes à l’école Albert-Petit ces 
deux dernières années. Comptez-
vous en ouvrir une nouvelle pour 
les nouveaux habitants de la ZAC 
Blanchard ?

Marie-Hélène Amiable : Non pour 
l’instant nous ne comptons pas ou-
vrir une nouvelle classe dans cette 
école, mais effectivement le nombre 
d’enfants scolarisés dans le centre-
ville va augmenter. Nous menons 
actuellement une réfl exion avec la 
nouvelle inspectrice de l’Éducation 
nationale pour revoir la carte scolaire, 
et faire glisser certaines rues ou cer-
taines cités vers d’autres écoles pour 
mieux répartir les effectifs. Dans le 
quartier Nord, nous allons construire 
un nouveau groupe scolaire pour 
accueillir les nouveaux enfants de 
la Zac éco-quartier Victor-Hugo. En 
ce qui concerne le centre-ville, nous 
sommes en train de travailler avec le 
propriétaire du site de la DGA pour 
y construire un, voire deux groupes 
scolaires, ainsi qu’une extension du 

lycée Lakanal, une fois que la DGA 
aura quitté ses locaux en 2016.

Un habitant : Pourquoi les poubelles 
sous les publicités Decaux ont-elles 
été scellées ? Cela n’arrange pas le 
problème de la propreté dans les rues !

Marie-Hélène Amiable : Les pou-
belles ont été fermées en raison de 
l’activation au niveau d’alerte rouge 
du plan Vigipirate du fait de l’actualité 
internationale. Pour ce qui est de la 
propreté des rues, nos services font 
leur possible pour conserver une ville 
propre et un cadre de vie agréable, 
mais on en appelle aussi au civisme 
des habitants et des entreprises pour 
empêcher les dépôts sauvages. Nous 
réfl échissons à mettre en place un 
système pour que les habitants 
puissent signaler un défaut de pro-
preté. Nous investissons beaucoup 
sur ces questions-là mais il faut se 
mobiliser ensemble pour améliorer 
les choses.

prOpOS recueilliS 
par Sandra deruère

Sud Centre ville

Prochain conseil de quartıer 

Lundi 13 octobre à 20h 

à la salle Caillat

Ordre du jour :

- Rôle du conseil de quartıer

- Présentatıon des projets en cours

- Débat sur ces proje
ts
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En avril 2016, environ 8 000 logements et de nom-
breux équipements balnéolais bénéfi cieront de la 
géothermie pour alimenter leur réseau de chauffage. 
La chaleur sera récupérée depuis une nappe d’eau 
souterraine ou dogger, naturellement chaude, située 
à 1 500 mètres de profondeur. L’eau de la nappe 
sera amenée en surface par un premier puits grâce 
à un système de pompe, sa chaleur en sera extraite 
au niveau de la centrale, puis l’eau sera réinjectée 
dans la nappe par un second puits. Les travaux 
d’aménagement du terrain Foch où sera construite 
la centrale géothermique ont débuté en août. Le 
sentier des Brugnauts a dû être partiellement fermé 

en raison des travaux, mais sera réhabilité dès 
que ceux-ci seront terminés. Le forage des puits 
débutera courant novembre et durera jusqu’à mai 
2015. Une réunion d’information des riverains 
concernant le déroulé des travaux et leur impact a 
été organisée le 24 septembre. D’autre part, dans 
un souci d’information du public, Bagéops, fi liale de 
la société Dalkia qui a été déléguée pour construire 
la centrale et le réseau géothermique à Bagneux, 
va mettre en place un site internet courant octobre, 
précisant les modalités et les étapes du projet. Le 
site sera consultable à l’adresse : bageops.fr
Numéro vert Bageops : 0801 820 024

GÉOTHERMIE

Les travaux ont commencé

SUD DE SEINE

Réduire les sources de bruit
Transports routiers, ferroviaires, aériens et activités industrielles sont sources de nuisances sonores 
dans les villes, défavorables à la qualité du cadre de vie. Répondant à une directive européenne, la 
communauté d’agglomération Sud de Seine a établi des cartes de bruit sur son territoire, dans le but 

de mettre en place un Plan de prévention du 
bruit dans l’environnement. Celui-ci vise à 
limiter les nuisances sonores recensées, par 
des actions au niveau urbanistique : création 
de zones 30, changement de revêtement 
de la voirie, etc. Établi en juin dernier par le 
conseil communautaire, ce plan de prévention 
est consultable par les Balnéolais depuis le 
8 septembre et jusqu’au 28 novembre au 
service urbanisme de la ville, situé au 30 
avenue de Garlande, du lundi au vendredi 
de 8h30 à 12h et de 13h30 à 17h30.

PRÉVENTION ET COMMUNICATION

Un policier pour 
désamorcer les 
confl its
"C’est un nouveau challenge pour moi !" En 
poste depuis quelques semaines, Eric Peltier, 
42 ans, quatorze ans d’expérience profession-
nelle dont sept à Bagneux (dernièrement affecté 
à la brigade anti-criminalité), est placé sous 
l’autorité du chef de service du commissariat 
pour remplir sa nouvelle Mission de Prévention 
et de Communication (MPC) qui regroupe deux 
attributions : celle d’offi cier de prévention et de 
policier référent. Dans sa fonction d’offi cier de 
prévention, il se décrit comme "la pierre angu-
laire dans les domaines de la prévention et la 
communication entre le commissariat, la mairie, 
les services sociaux, les bailleurs, les associa-
tions et les administrés". Véhicules délaissés 
dans les parkings, nuisances sonores allées et 
venues suspectes dans les immeubles… autant 
de situations qui atterrissent sur le bureau de 
cet homme dont l’objectif consiste à "trouver 
des solutions et désamorcer les confl its". Dans 
sa fonction de policier référent, "où il est l’inter-
locuteur privilégié des établissements scolaires", 
il répond aux problématiques rencontrées dans 
et aux abords de ces derniers, organise ou 
anime des interventions de prévention et de 
sensibilisation sur des sujets divers : les droits 
et devoirs du citoyen, la sécurité routière (en 
primaire), le racket, le harcèlement, les dangers 
d’internet et des réseaux sociaux, les addic-
tions ou autres violences (dans les collèges et 
lycées). Pour remplir sa mission,  Eric Peltier  
insiste sur des qualités comme le discerne-
ment, l’écoute, la fermeté et la discrétion. "Dans 
le respect des lois, je suis là pour pacifi er les 
relations et améliorer la qualité de vie de mes 
concitoyens".
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LOGEMENT : 
FAIRE VILLE ENSEMBLE



20

Quelle est votre définition de la 
mixité sociale ?
La mixité sociale, c’est le contraire 
de l’entre soi : c’est le brassage, 
l’échange, le lien entre les habitants. 
Ce brassage est bénéfique pour tous 
et doit permettre de faire ville, de faire 
société. Or, durant ces dix dernières 
années, les inégalités n’ont cessé de 

s’accroître dans le pays : les riches 
devenant plus riches et les pauvres 
plus pauvres. L’accroissement de ces 
inégalités s’est traduit géographique-
ment, entre les villes, et Bagneux ne 
fait pas exception. L’enjeu pour notre 
ville populaire et fière de l’être, qui 
compte 67 % de logements sociaux, 
c’est donc d’éviter que se forment 
des îlots qui cumuleraient toutes 
les difficultés, où les problèmes se 
reproduiraient et s’aggraveraient à 
l’infini tandis que d’autres quartiers 
– et d’autres villes – vivraient de leur 
côté repliés sur eux-mêmes.

Comment Bagneux peut-elle 
encourager cette évolution ?
L’espace public et les événements 
culturels contribuent à ce processus 
en tissant du lien social, mais l’habitat 
est un outil primordial puisqu’il déter-
mine le lieu de vie, la fréquentation 
de l’école et tous les échanges du 

quotidien. Pour réintroduire de la 
mixité dans les quartiers, la Ville agit 
sur plusieurs leviers. D’abord nous 
profitons du boom de développement 
urbain actuel pour encourager la 
construction de logements diversifiés 
permettant de faciliter les parcours 
résidentiels et d’accueillir toutes les 
catégories de ménages. Nous sommes 
ainsi très attentifs à la programmation 
qui doit mixer logements locatifs et 
en accession, petits logements et 
logements familiaux . C’est le contraire 
de ce qui se faisait dans les années 
1970 où l’on construisait des barres 
entières de logements du même type 
destinés à un seul public. L’autre axe 
de mobilisation c’est l’action que l’on 
mène en faveur  de la  réhabilitation, 
de la rénovation et de l’amélioration 
du cadre de vie des quartiers. Des 
idées ce n’est pas ce qui manque 
mais la mobilisation de tous les par-
tenaires est nécessaire. L’État en 
premier lieu doit donner les moyens 

de ces rénovations et c’est le sens 
de la campagne que nous menons 
actuellement. Avec les habitants, les 
amicales, les bailleurs, nous exigeons 
des moyens pour la Pierre plate et tous 
les logements sociaux qui nécessitent 
une intervention comme le patrimoine 
ex-Icade. Et que l’on ne nous dise pas 
que les caisses sont vides, c’est une 
question de priorités… Pourquoi les 
subventions des communes hors-la-loi, 
qui ne respectent pas l’obligation de 
25 % de logements sociaux – nom-
breuses dans les Hauts-de-Seine – ne 
seraient-elles pas réaffectées aux villes 
comme Bagneux, qui remplissent 
leurs obligations de solidarité ? 

Les plus modestes ne risquent-
ils pas d’être écartés par cette 
transformation ?
Certaines villes l’on fait et continuent 
de le faire. Elles se cachent derrière 
le mot "mixité" pour se débarrasser 

RÉNOVATION ET SOLIDARITÉ AU CŒUR 
DE LA POLITIQUE DU LOGEMENT

Se rénover tout en gardant son âme de ville populaire, 
c’est le défi que Bagneux est en train de relever. La 
transformation du quartier sud en cours de finalisation 
a montré qu’il était possible de re-dynamiser tout un 
quartier, sans chasser ses habitants ni provoquer de 
flambée des prix ou des loyers. 
Désormais, c’est l’Éco-quartier Victor-Hugo qui entame 
sa mutation dans la perspective de l’arrivée des métros 
en 2020. Depuis l’origine de ce projet, la municipalité 
réaffirme que le quartier de la Pierre plate doit, lui 
aussi, bénéficier de cette dynamique urbaine. Cela 
nécessite des moyens à la hauteur de ceux mobilisés 
dans le sud et c’est pour cela, qu’avec les habitants, 
la mobilisation s’organise pour obtenir le soutien 
financier de l’État. 
Puis viendra le tour du quartier des Mathurins où le 
départ de la DGA laisse un espace de 16 hectares 

dans lequel tout reste à créer et inventer.
Face à l’appétit des promoteurs, à la pénurie de loge-
ments abordables en région parisienne, au non respect 
de leurs obligations par de nombreuses communes du 
département en matière de logements sociaux, aux 
incertitudes sur les orientations de la future Métropole, 
la Ville n’attend pas. Elle agit et se donne les moyens de 
concilier rénovation et solidarité. Avec un mot d’ordre 
et un objectif : le développement de la mixité sociale.
Que signifie concrètement ce principe ? Quels outils 
permettent de le mettre en œuvre sur le terrain ? Qu’est 
ce que cela change pour les habitants ? C’est à ces 
questions que notre dossier s’efforce de répondre.

Dossier réalisé par Jean-Marc Bordes

Photos Yves Faven et Philippe Masson

Nadia Seisen
Adjointe au maire 

en charge de l’Habitat
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■■Logement social, mode d’emploi
Précision importante : la Ville ne possède ni ne gère aucun logement social. 
Elle propose simplement aux bailleurs des candidats locataires pour les 
appartements dont elle est dite "réservataire" (en contrepartie des garanties 
financières apportées à la construction des immeubles). Mais, au final, ce sont 
les bailleurs sociaux qui choisissent leurs locataires, lors des commissions 
d’attribution. Ils sont 13 sur la ville dont trois détiennent les deux tiers du parc : 
Domaxis, la Semaba et Hauts-de-Seine Habitat (OPDH92). 
Pour établir ses listes de candidats, la commission du logement de la Ville (élus 
et responsables du service habitat) se fonde sur les critères légaux (plafonds 
de ressources définis par la loi, situation administrative) et sur la nécessaire 
correspondance des logements vacants et de la situation des demandeurs 
de logement (ressources, composition familiale). L’ancienneté de la demande 
est ensuite regardée. Elle utilise aussi des critères locaux de priorité comme 
les ménages souhaitant un logement plus petit, les jeunes souhaitant quitter 
le domicile parental, les ménages dont le loyer actuel dépasse la moitié des 
ressources, de façon à prévenir les impayés de loyers, pouvant amener à 
une expulsion. 
D’autres réservataires (département, région, organismes gestionnaires du 1 % 
logement), proposent des candidats sur leur contingent – dans les mêmes 
immeubles –, selon leurs critères spécifiques.

Service Habitat : 57 avenue Henri-Ravera, 01 42 31 60 80
logement@mairie-bagneux.fr

QUELQUES CHIFFRES

16 815
C’est le nombre total de logements 
à Bagneux. Dont 88 % d’apparte-
ments et 12 % de maisons indivi-
duelles.

74 %
C’est la proportion des ménages 
balnéolais qui sont locataires de 
leur logement (ils sont 58 % dans le 
département). 
26% des Balnéolais sont donc pro-
priétaires (42 % dans le 92).

67%
C’est la proportion des ménages 
balnéolais logés en HLM (ils sont 
25  % dans le département). Cela 
représente un parc HLM de 10 569 
logements sur la ville.

2 500
C’est le nombre de demandes de 
logements sociaux suivies chaque 
année par la Ville. S’y ajoutent 
8 000 demandes émanant de toute 
la région, mais les personnes habi-
tant ou travaillant à Bagneux sont 
prioritaires.

650 
C’est le nombre de logements 
sociaux disponibles chaque année 
dans la ville.
La Ville désigne des candidats sur 
250 à 300 de ces logements.

NOMBRE DE 
PIÈCES + 1
C’est la durée d’attente moyenne, 
en années, pour obtenir un loge-
ment social à Bagneux. 
Exemples :  3 ans pour un T2, 4 ans 
pour un T3, etc.

(Sources INSEE 2011 et Ville de 
Bagneux)

des populations qu’elles jugent indé-
sirables. À Bagneux, l’opération de 
renouvellement urbain dans le Sud 
est la preuve que ce n’est pas notre 
politique : tous les ménages concernés 
par les opérations de démolition qui 
souhaitaient rester ont été relogés 
dans la ville. Dans la construction 
neuve, priorité est donnée également 
aux Balnéolais pour l’accession à 
la propriété à des prix inférieurs à 
ceux du marché afin de favoriser les 
parcours résidentiels. L’idée c’est de 
permettre la mobilité, la réalisation de 
parcours vers, à l’intérieur et hors du 
parc social. Dans un contexte de crise 
du logement en Île-de-France, nous 
remplissons notre part, ce qui est loin 
d’être le cas de toutes les communes 
et nécessite des interventions au plus 
haut niveau.
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"Notre objectif n’est pas de construire 
toujours plus de logements sociaux, 
mais de faire en sorte que tout le 
monde puisse vivre ensemble". 
Cette phrase prononcée par Marie-
Hélène Amiable lors des rencontres 
du maire, le mois dernier, résume 
bien la position de la Ville sur la 
question du logement. En Île- de-
France, les trois quarts des foyers 
sont éligibles au logement social. 
Les autres communes du départe-
ment, dont la moitié ne respectent 
pas le minimum légal de 25 % de 
logements sociaux, doivent assumer 
leur part d’effort pour accueillir, elles 
aussi, les foyers éligibles. Il en va 
de l’équilibre social du département 
et de la région, comme de la santé 
financière de communes populaires 
comme Bagneux, qui ne peuvent 
pas assumer seules les besoins que 
leurs voisines préfèrent délaisser. 
La création en janvier 2016 de la 
Métropole du Grand Paris n’a-t-elle 
pas d’ailleurs pour objectif affirmé 

de remettre de l’ordre dans cette 
situation pour une plus grande 
homogénéité sociale de ce vaste 
territoire de 10 millions d’habitants ?
Faire en sorte que toutes les caté-
gories sociales cohabitent harmo-

nieusement à tous les échelons 
géographiques c’est donc le défi 
qui s’impose aujourd’hui aux élus 
de la capitale et des villes de la 
petite couronne.
Dans cette perspective, Bagneux 
part avec quelques atouts mais aussi 
quelques handicaps. Point positif : 

le logement social est déjà bien 
réparti sur l’ensemble du territoire 
de la commune (du nord au sud en 
passant par le centre ville), ce qui 
facilite son imbrication avec le parc 
privé. Il est également diversifié dans 

sa forme. En dehors des barres 
d’immeubles qui sont sa partie 
la plus visible, il est aussi, pour 
près d’un tiers, composé de petits 
immeubles et même de logements 
individuels, qui côtoient de près le 
parc privé. 
Point négatif : ce parc social date 

pour l’essentiel des années 1970. Il 
n’est donc pas aux normes actuelles 
en terme de bruit ou de perfor-
mance énergétique, il vieillit mal 
et sa réhabilitation est particulière-
ment coûteuse. C’est pourquoi la 
Ville mobilise les habitants depuis 
la rentrée afin d’obtenir de l’État 
des moyens pour la rénovation 
des 2 700 logements rachetés au 
bailleur Icade en 2010. Ce rachat 
avait permis d’éviter que ces loge-
ments rejoignent le parc privé et 
que les loyers s’envolent, chassant 
les habitants, ou que les nouveaux 
propriétaires ne puissent pas faire 
face aux travaux nécessaires.
En parallèle, la Ville travaille à la 
diversification de l’habitat à long 
terme sur l’ensemble de son ter-
ritoire. Le processus a commencé 
dans le sud avec l’opération de 
renouvellement urbain. Il va se 
poursuivre et s’accélérer avec la 
ZAC Éco-quartier Victor-Hugo  
(1 150 nouveaux logements prévus), 
l’aménagement de la Pierre plate 
qui pourrait accueillir 650 logements 
supplémentaires, le quartier des 
Mathurins où 650 à 1 000 nouveaux 
logements devraient sortir de terre. 
La part du logement social dans 
ces nouveaux programmes et dans 
d’autres programmes plus diffus sera 
globalement de 25 % (contre 50 % 
pour la période 2009-2012). Les trois 
quarts des nouveaux logements 
seront donc proposés en accession 
libre ou sociale à la propriété (lire 
ci-contre). Cela permettra, sans 
supprimer de logements sociaux, 
de ramener leur proportion dans la 
ville de 67 %  à 50 % à l’horizon 
2030.

RÉUSSIR LA MIXITÉ SOCIALE

"Notre objectif n’est pas de 
construire toujours plus de 
logements sociaux, mais de 
faire en sorte que tout le monde 
puisse vivre ensemble"

Marie-Hélène Amiable
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QUELQUES 
CONSTRUCTIONS 
EN COURS

■■ Programme Flora Verde 

(105 rue de Verdun)
70 logements en accession libre
Livraison : juin 2015

■■ Programme "ATAC-Pasteur"

(16 avenue Louis-Pasteur)
34 logements en accession libre
30 logements en location sociale
Livraison : 4ème trimestre 2014

■■ Programme Éluard/Marronniers

107 logements en accession libre
33 logements en accession 
sociale
Livraison : 1er semestre 2015

■■ Programme Tertres

87 logements en accession libre
24 logements en accession 
sociale
Livraison : 1er semestre 2015

■■ Programme Fontaine Gueffier

92 logements en accession libre
56 logements en accession 
sociale
Livraison : 2ème semestre 2015

■■ Programme de la Foncière 
Logements

(Rue des Tertres, sous Fontaine 
Gueffier)
71 logements en locatif libre
Livraison : fin 2016

Bagneux échappe à la flambée du coût du logement

■■ À 4 495 € en moyenne, le prix du mètre carré à Bagneux est inférieur aux prix observés dans les villes 
voisines, qui se situent plutôt entre 5 000 € et 5 500 €. Une aubaine, dans une ville aussi proche de 
Paris, bien desservie par les transports en commun, où se croiseront dans quelques années la ligne 4 du 
métro et le Grand-Paris-Express. En signant la charte rédigée par la Ville, une trentaine de promoteurs 
s’engagent à continuer de pratiquer à Bagneux des prix de vente inférieurs au marché.

■■ En s’appuyant sur les caractéristiques spécifiques de sa population, Bagneux a obtenu que le surloyer 
(SLS) créé par la loi Boutin en 2009 ne soit pas appliqué aux locataires du parc social dont les revenus 
dépassent certains seuils. La Ville prévoit de demander le prolongement de cette exonération de loyer 
complémentaire dans le cadre du prochain Programme Local de l’Habitat qui couvrira la période 2016-2021.

■■ Pour les locataires du parc privé, la Ville demande au gouvernement que Bagneux bénéficie comme Paris 
de la loi Alur sur l’encadrement des loyers "puisque les problématiques sont exactement les mêmes 
de part et d’autre du périphérique", explique Nadia Seisen. Rappelons que cette loi, qui prévoit qu’un 
loyer ne peut varier de plus de 20 % par rapport au loyer médian, ne doit finalement s’appliquer qu’à 
Paris et Lille à titre "expérimental".

■■Devenir propriétaire...

Sur l’impulsion de la Ville de plus 
en plus de promoteurs proposent 
des logements en accession sociale 
en parallèle des logements vendus 
de façon classique, dans leurs dif-
férents programmes immobiliers. 
Concrètement, ces habitations neuves 
sont vendues à des prix inférieurs et 
sont réservées aux acheteurs dont les 
revenus sont en deçà de plafonds fixés 
par la loi. Les Balnéolais intéressés, 
sous réserve qu’ils répondent à ces 
critères, bénéficient d’une commer-
cialisation en avant-première s’ils se 
sont inscrits dans ce but auprès du service habitat de la ville. 
Généralement ces acheteurs peuvent aussi bénéficier de prêts à taux avantageux pour financer leur acqui-
sition, en fonction de leur situation et de leur niveau de ressources : prêt à l’accession sociale (PAS), prêt à 
taux zéro (PTZ), prêt 1 % etc. 
Ils bénéficient également de garanties en cas d’accident de la vie les amenant à renoncer à leur projet : le 
rachat du bien et le relogement dans le parc locatif social.
Il reste qu’un achat immobilier ne se fait pas à la légère. Il impose une situation financière saine et stable, 
des remboursements (tous crédits confondus) qui ne dépassent pas 33 % des revenus, un apport personnel 
suffisamment conséquent et un comportement bancaire suffisamment rassurant (pas de découvert chronique, 
pas de fichage à la Banque de France) pour convaincre un banquier.

Pour être informé des pré-commercialisations : 
Service Habitat, 57 avenue Henri-Ravera, 01 42 31 60 80, 
accession@mairie-bagneux.fr



Les points
de vue
des groupes
politiques
représentés
au conseil
municipal

Sur ces deux pages, "chaque 
groupe représenté au conseil 
municipal dispose d’un espace 
comprenant au maximum 
1 500 signes en caractère times 10. 
L’utilisation d’un plus grand nombre 
de signes n’augmente pas cet 
espace mais entraîne une réduction 
du corps du caractère d’imprimerie 
dans lequel la tribune est publiée 
(en clair plus l’article sera long plus 
il sera écrit petit donc avec moins 
de lisibilité NDLR). Le texte de la 
tribune d’expression doit parvenir 
à la rédaction du "Bagneux Infos" 
au plus tard le 15 de chaque mois 
(précédant la publication NDLR)".

"Les tribunes d’expression doivent 
porter sur des sujets d’intérêt local 
relevant des compétences des 
collectivités territoriales ou de leur 
groupement".

Extrait de l’article 33 du règlement intérieur 
du Conseil municipal, voté à l’unanimité lors 
du conseil municipal du 24 juin 2008.
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CONCILIER RÉNOVATION, 
SOLIDARITÉ ET MIXITÉ
Dans un contexte national difficile, 
notamment marqué par un manque criant 
de logement, Bagneux s’engage afin de 
garantir le droit au logement pour tous. 
Ainsi, la ville a obtenu que les promoteurs 
immobiliers signent une Charte dans 
laquelle ils s’engagent à limiter le prix de 
vente au mètre carré. Nous sommes vigilants 
à ce que chaque nouvelle construction 
propose des logements sociaux. De beaux 
exemples de programmes mixtes qui 
favorisent le vivre-ensemble. D’un côté, 
les nouvelles constructions commencent 
à sortir de terre dans la ZAC éco-quartier 
Victor Hugo et dans le quartier Sud. D’autre 
part, nous travaillons aussi à améliorer le 
quotidien des Balnéolais qui vivent dans 
des immeubles vieillissants. Certains 
doivent être profondément rénovés ! Ainsi, 
nous avons lancé une grande campagne 
pour exiger de l’État qu’il débloque des 
moyens exceptionnels afin de permettre 
la rénovation des logements ex-Icade, 
notamment de la Pierre plate. La vente du 
patrimoine Icade est un scandale politique 
et financier qui sera bientôt rendu public 
dans un rapport de la Cour des Comptes. 
L’argent public qui a été détourné au gré 
d’une vaste opération immobilière privée 
doit revenir aux locataires  ! Les tours du 
quartier Sud et la Pierre plate doivent aussi 
être rénovées  ! Nous portons haut et fort 
cette revendication devant le ministère de 
la Ville. Rejoignez-nous et signez la carte-
pétition  ! La décision du gouvernement 
de ne pas faire appliquer l’encadrement 
des loyers est révoltante. Nous voulons, 
au contraire, qu’il soit appliqué dans toute 
l’Ile-de-France. 70  % des demandeurs 
de logement franciliens ont un niveau de 
ressources qui leur permet de prétendre 
au logement social. La ville de Bagneux 
compte 68  % de logements sociaux, que 
font les autres villes ? Dans les Hauts de 
Seine, 22 municipalités ne respectent pas 
les 25 % de logements sociaux obligatoires. 
Elles sont dans l’illégalité, exigeons des 
sanctions plus lourdes ! Un toit pour tous, 
et un toit pour vivre dignement  !  Suivez 
toutes les actualités de la mobilisation 
pour exiger des moyens pour la rénovation 
sur   Facebook : Ensemble exigeons la 
rénovation du quartier de la Pierre plate.

Aïcha Moutaoukil
Adjointe au maire
Groupe des élus socialistes

Bernadette David
Adjointe au maire
Groupe Front de gauche 
communiste et citoyen

LA MIXITÉ SOCIALE, 
FAIRE VIVRE LES VALEURS 
DE LA RÉPUBLIQUE !
La mixité sociale passe d’abord par une 
politique cohérente d’aménagement 
et de construction de logements qui 
favorise le "vivre ensemble".
Si l’on souhaite véritablement favoriser 
la mixité sociale à l’école, dans la 
fréquentation de nos infrastructures 
publiques, qu’elles soient sportives, 
culturelles ou associatives, dans la 
diversité des commerces, etc… il faut 
aussi exiger des bailleurs une politique 
d’attribution des logements qui 
concoure à ce même objectif.
L’absence de mixité sociale fragilise 
la cohésion sociale, conduit à la 
méconnaissance de l’autre, menace les 
fondamentaux de la République. 
Il est donc important de prendre en 
compte cette question, surtout dans une 
ville qui compte 67  % de logements 
sociaux.
Conscients de l’urgence de cette 
question nous avons obtenu que chaque 
nouveau projet d’aménagement soit 
davantage équilibré.
De plus, le groupe socialiste, afin 
d’améliorer la vie quotidienne des 
habitants, veut voir requalifié le secteur 
Abbé Grégoire / Mirabeau.
De même avec les habitants, nous 
voulons que le quartier de la Pierre 
plate soit reconnu par le ministère de 
la Ville comme quartier prioritaire et 
bénéficie ainsi des financements de 
l’ANRU.
C’est aussi ce qui nous guide, lorsque 
nous réclamons que l’encadrement 
des loyers dans le locatif privé soit 
appliqué à notre ville.
Notre ambition est simple : faire de 
Bagneux, avec la dynamique engendrée 
par les deux métros, une ville 
métropolitaine, moderne, dynamique, 
et solidaire.
La mixité sociale est, pour nous, le 
moyen de faire vivre les valeurs de la 
République !
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ÉTAT D’URGENCE
Dans la région Île-de-France, les prix 
des logements sont de plus en plus 
déconnectés de la réalité économique, 
la file d’attente des candidats à un 
logement social s’est allongée, pour 
résorber la pénurie de logements 
auxquels ne peuvent prétendre les 
ménages à revenus moyens en Île-de-
France, il faudrait construire plus de 
100 000 logements.
À travers ses choix politiques, la 
majorité municipale a soutenu depuis 
des décennies le développement du 
logement social sans réelle mixité 
sociale. Le poids du logement social 
sur Bagneux est de 69  % alors que 
seuls 11 programmes immobiliers sur 
80 présentent une mixité de niveau des 
loyers. Ce manque de mixité a entrainé 
une paupérisation de plus en plus 
forte de la population, des commerces 
en périls et  un taux d’échec scolaire 
important. 
La SEMABA, gérante de 2  766 
logements sociaux, se retrouve dans 
une situation financière proche du 
dépôt de bilan avec une activité locative 
déficitaire de 15 à 20 millions d’euros, 
entraînant une insalubrité importante, 
des logements et des loyers en forte 
hausse. La mise à flot de la SEMABA 
aura nécessairement des impacts pour 
la Ville qui devra prendre à sa charge 
le financement de la rénovation des 
appartements locatifs de la SEMABA 
mais aussi pour les locataires qui 
verront leur loyer augmenter fortement. 
La crise du logement que nous 
traversons est sans précédent. Le mal 
logement, les loyers trop élevés par 
rapport aux ressources sont une des 
principales sources du désespoir d’une 
partie de la population. Elle nécessite 
que toutes les énergies de tout bord 
politique se mettent enfin en marche de 
concert avec une politique de la ville 
tournée vers une réelle mixité sociale.

CASSE-TÊTE À LONG 
TERME !

Les voyants économiques nationaux 
sont au rouge  : croissance 0  %, 
inflation 0,3  %, plus de 3,5 millions 
de chômeurs, climat politique 
délétère, crise gouvernementale grave, 
opposition qui se cherche, extrêmes 
qui se préparent. Parmi les secteurs 
les plus touchés  : le logement. Le 
BTP est en berne, l’invraisemblable 
loi Duflot ayant déprimé le secteur. 
Sa modification mettra du temps à 
ramener une espèce de normalité. Pour 
notre ville, un casse-tête se prépare au 
milieu des divers ambitieux projets  ! 
Avec plus de 65  % de logements 
sociaux, le contexte économique ne 
permet plus de continuer. Les finances 
devront être assainies par des recettes 
et une diminution du fort endettement. 
Madame le maire a commencé à instiller 
de l’accès à la propriété pour favoriser 
la mixité sociale. Comment poursuivre 
avec les difficultés du BTP  et celles 
de l’aménageur/bailleur SEMABA à 
la situation financière extrêmement 
préoccupante ? Un manque inquiétant 
de fonds propres oblige à des avances 
financières attribuées par la Ville, les 
banques se faisant tirer l’oreille envers 
la SEMABA. Attention danger  ! 
Le choix des promoteurs va être 
compromis et les acheteurs ou loueurs 
vont se faire rares. Des aides de l’État 
sont attendues pour les réhabilitations 
en raison de la classification du Sud en 
zone prioritaire, mais le cas de la Pierre 
plate n’est pas stabilisé. Alors parler 
logement à Bagneux va devenir un 
sujet extrêmement sensible et les mois 
à venir s’annoncent compliqués. Les 
ambitieux projets risquent d’être bien 
"plombés" par la réalité et l’idéologie 
ne peut plus être une réponse !

RÉPONDRE AUX BESOINS 
DE TOUS LES CITOYENS
Notre société en crise et en mutation 
se confronte de plus en plus aux 
enjeux à la fois sociaux, économiques 
et urbains. Certaines communes 
menant une politique de "l’autruche" 
laissent construire essentiellement 
du résidentiel de luxe. Des villes 
préfèrent acquitter des amendes plutôt 
que d’avoir des logements sociaux 
sur leur territoire.  Pour nous ce choix 
politique ne fait pas "société" car il 
se situe en dehors de la réalité des 
familles  : entre celles qui ne peuvent 
plus se loger, celles qui ont du mal 
à payer leur loyer ou leur crédit et 
celles qui heureusement peuvent 
accéder à la propriété dans de bonnes 
conditions. Les villes se doivent, 
dans leur politique du logement, de 
répondre à l’ensemble de ces constats. 
Soulignons les expériences d’habitats 
participatifs de plus en plus fréquentes, 
qui ont l’avantage de lever les clivages 
habituels. Tout choix politique 
qui entraîne un cloisonnement 
d’une ou l’autre de ces situations 
est dangereux pour la démocratie. 
L’État via l’ANRU intégrait jusqu’à 
maintenant le renouvellement de 
l’habitat, l’attractivité et la mixité 
sociale pour les quartiers en difficulté 
afin que tous les citoyens trouvent, en 
équité, une place dans leur ville. Cela 
doit continuer, pour la Pierre plate 
en particulier. Bagneux est tournée 
vers cette mixité sociale pour nous 
synonyme d’humanisme. Cette ville 
est à la fois ambitieuse et courageuse 
car cette option est parfois difficile à 
concrétiser. Elle permet néanmoins 
de créer des relations solidaires entre 
habitants.  Ainsi les espaces verts, 
quelles que soient les urgences de 
chacun, profitent à tous, de même pour 
le soutien de la ville aux associations 
ou aux nombreux services publics 
présents à Bagneux. Nous habitons 
une ville populaire dans laquelle tous 
les citoyens doivent se retrouver.

Jean-Louis Pinard
Conseiller municipal 
Groupe Europe Écologie 
Les Verts  

Patrice Martin
Conseiller municipal
Groupe Bagneux pour nos 
enfants

Michèle Pourtaud
Conseillère municipale 
Groupe UMP Bagneux
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LIRE ET FAIRE LIRE

Donner le goût des livres

L’église Saint Hermeland, la maison dite de Richelieu 
ou encore le clos des Brugnauts sont autant de 
richesses patrimoniales de la ville. Pour illustrer 
leur premier chapitre de géographie, intitulé "Mon 
espace proche", quatre classes de sixième du col-
lège Joliot-Curie ont travaillé avec leur professeur 
d’histoire-géographie, M. Vincent, l’artiste photo-
graphe Magüi Trujillo et le service municipal des 
archives, à la réalisation d’une exposition photo 
sur sept sites historiques de la ville. Imprimées sur 
des bâches, ces photos ont été suspendues aux 
abords de chaque monument ou lieu étudié, lors des 
Journées du patrimoine les 20 et 21 septembre, avec 
un vernissage le 19 septembre. "En photographie, 
j’aime travailler sur le détail, j’ai donc proposé aux 

enfants de ne prendre en photo qu’un fragment de 
chaque site", explique l’artiste. M. Vincent ajoute : 
"à chaque fois, je leur ai fait une courte explication 
historique, pour qu’ils se rendent compte que leur 
ville existe depuis longtemps et qu’il s’est passé un 
certain nombre de choses avant eux ! Beaucoup 
ont découvert des lieux qu’ils ont l’habitude de 
voir mais sans vraiment y prêter attention". En 
vis-à-vis des photos réalisées par les enfants, 
ont été placées d’anciennes photos des sites 
ou monuments, fournies par le service municipal 
des archives. L’occasion pour les enfants de voir 
par eux-mêmes combien le paysage balnéolais a 
évolué au fil des époques.

Un enfant qui fréquente tôt l’écrit, accompagné 
par un adulte, développera une affinité avec la 
lecture-plaisir et apprendra à lire avec facilité par 
la suite. L’association Lire et Faire Lire l’a bien 
compris et propose des interventions bénévoles 
hebdomadaires dans les écoles. "Les enseignants 
lisent des albums aux enfants, mais les intervenants 
extérieurs sont aussi une parenthèse pour eux", 
explique Gérard Erbin, lecteur et relais à Bagneux 
de Lire et Faire Lire. L’association profite déjà à 
près de 200 élèves des maternelles Joliot-Curie 
et Albert-Petit mais, faute de bénévoles, ne peut 
répondre à toutes les sollicitations. Si vous avez envie de lire aux enfants, êtes âgé de plus de 50 ans 
et êtes disponible une demi-journée par semaine en période scolaire, contactez l’association.
Gérard Erbin : 06 09 80 40 01 – agensta92@gmail.com

RENTRÉE SCOLAIRE PRIMAIRE

Des classes en plus
Environ 4 150 élèves, répartis dans 76 classes 
de maternelle et 100 classes élémentaires, 
ont rejoint les bancs des écoles primaires 
publiques balnéolaises en cette rentrée. Un 
chiffre en légère augmentation par rapport à 
l’an dernier. Initialement deux ouvertures de 
classe étaient prévues mais devant la fré-
quentation constatée à la rentrée, le Directeur 
académique (DASEN) a décidé mi-septembre 
l’ouverture d’une autre classe et la mise en 
place d’un maître surnuméraire supplémen-
taire via le nouveau dispositif labellisé "plus de 
maîtres que de classes". On compte ainsi deux 
nouvelles classes élémentaires à Paul-Éluard, 
une nouvelle classe élémentaire à Albert-Petit 
et la création d’une moyenne/grande section à 
Henri-Wallon.
La mise en place officielle du dispositif "Plus 
de maîtres que de classes" concerne donc 
cinq écoles de la ville, qui bénéficient d’un 
enseignant sans classe, qui sera en appui 
aux enseignants de CP et CE1, afin de mieux 
encadrer les élèves et faciliter leur entrée 
dans l’écrit. Ce dispositif, qui existait déjà à 
titre expérimental à Bagneux l’an dernier, est 
généralisé avec un cadre spécifique au niveau 
national cette année.
Nouveauté enfin, la mise en place du dispo-
sitif d’accueil des enfants de moins de trois 
ans. Trois classes balnéolaises, à Joliot-Curie, 
Paul-Vaillant-Couturier et Paul Éluard, ont 
été labellisées à cet effet. Une soixantaine 
d’élèves, répondant aux critères de l’éducation 
prioritaire, seront scolarisés dans ce cadre, 
prévoyant des conditions d’accueil adaptées 
aux enfants de deux à trois ans. En marge de 
ce dispositif qui vise à lutter contre les inégali-
tés scolaires, d’autres classes de la ville conti-
nuent par ailleurs à accueillir quelques enfants 
en Toute Petite Section, même si les élus de la 
ville jugent que ce n’est toujours pas suffisant.

COLLÈGE JOLIOT-CURIE

À la découverte du patrimoine de Bagneux
© collège Joliot-Curie
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Bagneux est son premier choix car elle 
porte un intérêt particulier à l’éducation prioritaire.

ÉCOLES

Deux nouvelles directrices et 
un nouveau directeur
Bienvenue à Hélène Guervenou, la nouvelle directrice de l’école maternelle 
Henri-Wallon qui succède à madame Guillet-Susinni, qui sera restée deux ans 
directrice de l’école avant son départ en retraite. Hélène Guervenou enseignait 
auparavant en maternelle à Malakoff, où elle a passé 17 ans sur les 27 années de 
sa carrière. À l’école Henri-Wallon B, c’est Cédric Kerguelen, un enseignant qui 
connaît bien Bagneux pour y avoir enseigné 14 ans, d’abord à Albert-Petit puis 
à Joliot-Curie, qui reprend la direction de l’école suite au décès brutal de Jean-
Marc Furgerot au printemps dernier. Enfin, Véronique Beaudreuil est la nouvelle 
directrice de l’école élémentaire Joliot-Curie, son prédécesseur ayant changé 
de département. Elle compte à son actif 27 années d’enseignement et était déjà 
directrice depuis 3 ans à Meaux.

NOUVELLE INSPECTRICE 
DE L’ÉDUCATION NATIONALE

Une femme 
proche du 
terrain
Après trois années scolaires 
à Bagneux, l’inspecteur de 
circonscription Jean-Michel 
Bois s’en est allé vers de 
nouveaux horizons. La ville 
accueille donc une nouvelle 
inspectrice. Rencontre avec 
Youmna Tohmé.

C’est par une visite de toutes les 
classes de Bagneux qu’a commencé 
la rentrée scolaire de Youmna Tohmé. 
Fraîchement arrivée dans la ville, la 
nouvelle inspectrice s’est donné 
comme premier objectif d’avoir un 
échange individuel avec chaque ensei-
gnant du primaire "pour écouter, voir 
comment les choses se passent pour 
eux, surtout dans le contexte de la mise 
en place des nouveaux rythmes, où 
ils donnent beaucoup d’eux-mêmes". 
Dans un second temps, elle réunira 
les équipes pédagogiques école par 
école afin de cerner leurs probléma-
tiques particulières. Ce lien avec le 
terrain, elle le juge indispensable, 
car l’une des composantes de son 
métier, "outre l’écoute bienveillante et 
l’accompagnement des enseignants, 
c’est de synthétiser les informations 
du terrain pour proposer des solutions 
constructives", avec en ligne de mire 
la réussite de tous les élèves.
Professeur de lettres modernes 

certifiée, elle a débuté sa carrière 
en enseignant au collège. Mais elle 
est également formée en français 
langue étrangère et est titulaire d’un 
DESS de Coopération internatio-
nale linguistique et éducative. Elle a 
ainsi travaillé pour le ministère des 
Affaires étrangères au Moyen-Orient, 
en tant que conseillère pédagogique 
et responsable des cours de langue 
dans un centre culturel français. 
Les dix dernières années, elle était 
détachée au Centre international 
d’études pédagogiques de Sèvres, 
au département de langue française 
pour la promotion de la langue et de 
la culture françaises où elle formait 
des enseignants de la maternelle à 
l’université.
L’inspection est une nouvelle aventure 
qui vient compléter un parcours riche 
et atypique. La fonction management 
l’intéresse tout particulièrement "pour 
la dimension humaine, accompa-
gner les personnels enseignants 

mais également être à l’écoute des 
parents". Bagneux est son premier 
vœu car elle porte un intérêt parti-
culier à l’éducation prioritaire et à la 
lutte contre les inégalités sociales 
et les déterminismes sociaux. L’un 
des axes de travail qu’elle souhaite 
développer est l’accompagnement 
à la parentalité, car "la co-éduca-
tion est importante pour la réussite 
scolaire". Cela passe par le soutien 
aux projets qui cherchent à investir 
les parents à l’école.
Enfin, le travail d’équipe est une 
composante indispensable de son 
travail. Nombreux sont les projets 
supervisés par les conseillers pédago-
giques qu’elle encadrera désormais, 
et elle souhaite qu’ils continuent : prix 
littéraire, forum des maths, école & 
cinéma, malette des parents, classes 
de découverte...

Mélanie Verpilleux

PISCINE
Pendant les vacances scolaires de la 
Toussaint, les horaires d’ouverture au 
public de la piscine sont modifiés. Elle 
sera ouverte du lundi au samedi de 12h 
à 19h et le dimanche de 10h à 13h.

GROUPE DE PAROLE
Le groupe de parole pour les aidants 
et proches de personnes atteintes de 
pathologies de la mémoire se réu-
nira le vendredi 10 octobre à 14h, à 
la Résidence pour personnes âgées 
du Clos La Paume, 17 avenue Albert-
Petit.
Renseignements auprès du CLIC : 
01 42 31 68 76.

RENCONTRE MÉTIERS DU SPORT 
ET DES LOISIRS
Le service emploi de Sud de Seine 
organise une rencontre sur les mé-
tiers du sport et des loisirs mardi 14 
octobre de 14h à 17h à la salle des 
fêtes de Clamart. 
Inscription obligatoire à 
emploi@suddeseine.fr ou au 
01 55 95 95 32

AMÉLIORATION HABITAT
Sud de Seine propose un accompa-
gnement personnalisé en partenariat 
avec le PACT des Hauts-de-Seine 
pour l’amélioration de l’habitat  : dé-
finition des travaux, rénovation de 
l’habitat, mobilisation des aides dis-
ponibles.
Prochaines permanences  : lundis 6 
octobre, 20 octobre et 3 novembre de 
14h à 17h au siège de Sud de Seine ; 
immeuble le Fahrenheit, 28 rue de la 
redoute à Fontenay-aux-Roses.
Prendre rendez-vous au 
01 55 95 95 32 ou par courriel à 
habitat@suddeseine.fr

DÉPISTAGE GRATUIT DU CANCER 
DU SEIN
Dans le cadre du programme national 
de dépistage organisé du cancer du 
sein, les femmes âgées de 50 à 74 
ans peuvent bénéficier d’une mam-
mographie gratuite tous les deux ans. 
Une femme sur huit sera concernée 
au cours de sa vie par le cancer du 
sein. Détecté à un stade précoce, il 
peut être guéri dans plus de 90  % 
des cas et soigné par des traitements 
moins agressifs entraînant moins de 
séquelles.
Invitation à demander sur 
adk92.org ou au 0800 800 444

Véronique Beaudreuil



* Mutuelle Nationale des Fonctionnaires des Collectivités Territoriales
22 rue des Vignerons - 94686 Vincennes Cedex - www.mnfct.fr

Créateur de solidarité depuis 1933

Pour adhérer :

Adhérez en ligne sur :

WWW.MNFCT.FR

MNFCT

MNF
CT

LABELLISÉES

GARANTIES

Or
ga

ni
sm

e 
Im

m
at

ric
ul

é 
au

 ré
pe

rto
ire

 S
ire

ne
 s

ou
s 

le
 n

° 
Si

re
n 

78
4 

44
2 

89
9 

- M
ut

ue
lle

 s
ou

m
is

e 
au

x 
di

sp
os

iti
on

s 
du

 li
vr

e 
II 

du
 c

od
e 

de
 la

 m
ut

ua
lit

é 
- d

oc
um

en
t n

on
 c

on
tra

ct
ue

l -
 2

01
4

Créateur de solidarité depuis 1

3 MOISDE COTISATIONOFFERTSEN COMPLÉMENTAIRE SANTÉ
pour toute adhésion à l'une des options
des Packs Santé Territoriaux
entre le 1er septembre et le 31 décembre 2014

CONSULTATIONS ,   PHARMACIE,  HOSPITALISATIONS ,
DÉPASSEMENTS D’HONORAIRES ,  CHAMBRES PARTICULIÈRES ,

PROTHÈSES ET IMPLANTS DENTAIRES ,
 ORTHODONTIE,  OPTIQUE,  CHIRURGIE DE LA MYOPIE,
CONTRACEPTION ,  MATERNITÉ ,  SEVRAGE TABAGIQUE,

AIDE À L ’ACCÈS AUX SOINS ,
CAUTIONNEMENT DE PRÊT IMMOBILIER ,  ETC .
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RENDEZ-VOUS DE L’EMPLOI
Pôle emploi lance la deuxième édition 
de ses rendez-vous de l’emploi avec 
des séances de job dating du 6 au 17 
octobre.
Renseignements
pole-emploi-ile-de-france.fr

STAGES CIRQUE ET HIP HOP
Le Plus petit cirque du monde propose 
des stages en circo-motricité, cirque 
et hip hop (de 3 à 14 ans) pendant les 
vacances d’automne à la journée ou la 
demi-journée selon les âges.
Renseignements et inscriptions  : 
01 46 64 93 62 ou 
info@lepluspetitcirquedumonde.fr
lepluspetitcirquedumonde.fr

BÉNÉVOLAT RESTOS DU CŒUR
Les Restos du cœur de Bagneux 
recherchent des bénévoles en pré-
vision de la 30ème campagne d’hiver 
de distribution alimentaire qui débu-
tera fin novembre, ainsi que deux per-
sonnes robustes possédant le permis 
de conduire pour le magasinage et le 
déchargement des camions.
Contacter Eric Daugotte au 
06 78 89 48 19 ou ad92.bagneux@
restosducœur.org
Local au 1 ter rue des Mathurins

BÉNÉVOLAT EMPLOI
L’association solidarité pour l’emploi 
recherche des bénévoles pour aider 
les demandeurs d’emploi dans leurs 
démarches (rédaction de CV, lettres 
de motivation, recherche d’offres 
d’emploi, etc.). L’association assure 
un accompagnement des bénévoles. 
Prévoir une demi-journée de disponi-
bilité dans la semaine.
assos.aspe@gmail.com ou 
06 80 27 81 40

LA HOTTE DE L’AMITIÉ
À partir de mi-octobre et jusqu’à Noël, 
vous pouvez déposer les jeux et jouets 
que votre enfant n’utilise plus dans un 
magasin La grande récré. Ils seront 
redistribués à des enfants pour Noël, 
par l’intermédiaire d’une association 
locale partenaire.
lahottedelamitie.fr

STOP À L’ALCOOL
Les familles dont un proche est malade 
de l’alcool peuvent désormais contac-
ter Audrey au 07 77 06 32 12 de 20h30 
à 22h ou par mail à audrey.familles@
gmail.com.

ESPACE SENIOR

Les nouveautés de la rentrée
En plus des visites, promenades et circuits en car organi-
sés tout au long de l’année, un certain nombre d’activités 
gratuites seront proposées à tous les retraités balnéolais à 
partir du mois d’octobre  : ateliers de création de bijoux (les 
20 octobre, 10 novembre et 8 décembre de 14h à 17h) ou de 
décorations de Noël (les 6, 13, 20 et 28 novembre ainsi que 
le 4 décembre), après-midis jeux de société tous les lundis à 
partir de 15h, ateliers d’écriture et de mémoire deux fois par 
mois avec la compagnie Galante et aussi conférences sur la 
santé tous les deux mois environ en collaboration avec le Centre municipal de santé et l’Atelier santé ville. 
Ces activités se dérouleront dans la salle polyvalente du Clos La Paume. Pour les ateliers créatifs, le nombre 
de places est limité à dix personnes. À cela s’ajoutent des repas à thème dans le restaurant du foyer deux 
fois par mois environ, moyennant une participation financière de 6 euros.

Inscriptions et renseignements : 01 42 31 62 12

FRANÇOIS RONDEL

Un autre 
regard sur le 
handicap
Personnage incontournable 
du monde associatif 
balnéolais, François Rondel 
s’implique quotidiennement 
pour que les handicapés 
vivent et travaillent parmi les 
valides. 

Défendre les droits des handica-
pés dans la société, c’est son plus 
beau combat qui résulte de son 
histoire personnelle puisque François 
Rondel est père de trois filles dont 
deux poly-handicapées. Secrétaire 
national de l’Association nationale 
de défense des Malades, Invalides 
et handicapés (AMI), cet homme 
aide depuis 25 ans à l’insertion des 
handicapés et personnes à mobilité 
réduite dans la vie collective, afin 
de leur permettre une meilleure ac-
cessibilité des logements, services 
et transports. Née en 1936 dans 
les sanatoriums, l’AMI s’engage 
au quotidien dans des actions de 
représentation et de revendication 
pour "vivre ensemble avec nos dif-
férences", plaide l’intéressé. Car 
l’incivisme perdure, malgré les actions 
de prévention et de sensibilisation 
et les lois pour faire connaître les 
difficultés et besoins des personnes 
handicapées. Et François de pointer 

du doigt "ceux qui stationnent cinq 
minutes sur une place handicapée. 
Mais durant ce laps de temps, une 
personne à mobilité réduite ne peut 
plus se garer". Sans oublier "les 
malins" qui se "mettent à cheval 
sur deux places, dont l’une réservée 
aux handicapés". 

Un travail de longue haleine

S’il reconnaît "certaines avancées 
importantes" en ce qui concerne 
l’intégration des besoins des per-
sonnes handicapées, comme la 
mise en accessibilité des bâtiments 
communaux, qui doit s’achever à 
l’horizon 2015 ou la multiplication 
dans la ville des places de station-
nement pour les personnes han-
dicapées, il admet que "c’est un 
travail de longue haleine pour que 
les choses changent véritablement". 
Pas seulement au niveau de la loi, 
mais surtout dans le regard sur le 

handicap. D’où sa forte implication 
dans la ville et son adhésion aux 
instances décisionnelles. Membre 
de la commission accessibilité 
de la ville, il a été missionné par 
Marie-Hélène Amiable, maire de 
Bagneux, pour représenter les asso-
ciations handicapées (Association 
des paralysés de France et AMI) au 
sein du conseil d’administration du 
Centre Communal d’Action Sociale 
(CCAS). "Ces dernières années, il 
y a eu des progrès, rappelez-vous 
qu’il y a trente ans, on cachait les 
enfants handicapés. Mais on aurait 
besoin d’une évolution plus rapide 
et davantage d’humanité". 

René Zyserman

ami-handicap.org
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Dans la ville et dans la vie, les personnes handicapées doivent avoir leur place.
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NATATION

Les bébés 
s’approprient 
la piscine 
La section natation du Club 
olympique multisports de 
Bagneux propose depuis la 
rentrée une activité bébés 
nageurs tous les samedis 
matins pour les tout-petits 
dès l’âge de trois mois, à 
condition qu’ils soient à jour 
des vaccins obligatoires.

Habillées d’un maillot de bain un 
peu déformé par leur couche et d’un 
bonnet qui leur tombe légèrement 
sur les yeux, Rose, 9 mois et demi, 
et Roxane, 11 mois, s’apprêtent à 
prendre leur première leçon de nata-
tion. Depuis la rentrée, la section 
natation du Club olympique multisports 
de Bagneux propose deux séances 
le samedi matin, de 8h30 à 9h pour 
les bébés âgés de 3 à 18 mois et de 
9h à 9h30 pour les 18 mois à 3 ans, 
bien évidemment accompagnés de 
l’un ou de leurs deux parents. "C’est 
une activité que nous ne pouvions 
pas proposer tant que la piscine de 
Bagneux n’avait pas rouvert, car 
nous ne disposions pas d’assez de 
créneaux à la piscine de Malakoff", 
précise Michel Eruber, président de 
la section. 
Pas question à cet âge d’apprendre 
à nager. L’objectif des séances bé-
bés nageurs est de permettre aux 
bambins de se familiariser avec le 
milieu aquatique et surtout de ne 
pas en avoir peur. "Moi j’ai eu peur 
de l’eau pendant très longtemps et 

je ne voulais pas que ma fille ait les 
mêmes craintes", confie la maman 
de Rose.

Première immersion

Fanny Szewczykowski, l’éduca-
trice, donne quelques conseils aux 
parents : "il ne faut pas surprotéger 
votre enfant, il ne risque pas de se 
faire mal dans l’eau, et si votre enfant 
sent que vous avez peur, vous risquez 
de lui communiquer votre angoisse". 
Après avoir fait rapidement le tour 
des jeux et accessoires flottants, 
les deux petites filles vont faire leur 
premier plongeon. "Il n’y a pas d’âge 
pour mettre la tête sous l’eau à condi-
tion que ce soit fait intelligemment", 
précise l’éducatrice. Assises sur un 
tapis flottant, les petites sont amenées 
dans l’eau par leurs parents qui les 

ressortent aussitôt la tête immergée. 
"La première fois, elle n’a pas trop 
apprécié parce qu’elle a bu un peu 
la tasse, mais la deuxième fois ça 
s’est bien passé, et maintenant elle 
commence à être à l’aise dans l’eau 
et à gigoter des jambes", explique 
Nicolas, le papa de Roxane.
À la fin de la séance, l’éducatrice 
leur prodigue un dernier conseil : 
"pensez à donner un petit gâteau à 
votre enfant après la séance parce 
que dans l’eau il dépense énormément 
d’énergie". Les parents repartent ravis 
d’avoir pu partager ce moment de 
complicité avec leur enfant. Quant 
aux fillettes, leur première séance 
s’est tellement bien passée, qu’elles 
rechignent à sortir de l’eau !

Sandra Deruère
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FEST NOZ

Une 7ème édition sous le signe 			 
du biniou et de la bombarde
L’association balnéolaise Paris Breizh organise son septième grand 
fest noz samedi 11 octobre. Près de 500 personnes sont attendues 
pour danser au rythme des binious, bombardes et chants kan a 
diskhan. Au menu  : des groupes connus dans le milieu, comme Le 
Maître, en duo avec Moal, Kendirvi ou encore Dour et Le Pottier 
mais également des groupes à découvrir comme Ruz Reor ou 
Lorcy et Parskav, sans oublier les traditionnelles crêpes et galettes 
accompagnées de cidre et de bière bretonne. Pour vous préparer, 
une initiation gratuite aux danses bretonnes est proposée par 
l’association les deux lundis précédant le Fest noz de 20h à 22h à la 
salle Paul-Vaillant-Couturier.

Samedi 11 octobre à partir de 20h30 à la salle des fêtes 
Léo-Ferré Entrée : 10 € (gratuit pour les moins de 12 ans)
Renseignements : parisbreizh92.free.fr

CHALLENGES DU FAIR-PLAY

La Marseillaise sifflée
C’est pour la bonne cause – le fair-play – que Curro Savoy va siffler la 
Marseillaise, vendredi 17 octobre, lors de la cérémonie des Challenges 
du fair-play, à l’invitation de Daniel Levy, président de l’Office 
Balnéolais du Sport (OBS). Loin d’être un outrage, c’est un hommage 
que “le roi des siffleurs” rend à notre pays et à son hymne. Son nom 
ne vous dit rien  ? Vous l’avez forcément entendu  ! Si si souvenez-
vous  ! Il était une fois dans l’ouest, Le bon, la brute et le truand...  : 
le siffleur, c’est Curro  ! Et à sa liste impressionnante de créations et 
d’interprétations en 50 ans de carrière, des western spaghettis de 
Sergio Leone au film Un village presque parfait qui sort cet automne, en 
passant par la pub pour Coco Channel (le rossignol en cage c’est lui, 
pas Vanessa  !), s’ajoute une chanson qu’il a spécialement créée pour 
l’OBS. À découvrir lors de la soirée !

RE-SOURCES & VOUS

Deuxième forum du bien-être
"Après le succès de notre après-midi bien-être début avril, nous avons 
décidé d’organiser une seconde édition dès cet automne", explique 
Carol Rose, de l’association Re-Sources & vous, à l’origine du projet. 
"Il nous semblait intéressant de faire découvrir aux gens les différentes 
solutions bien-être", continue celle qui exerce par ailleurs le métier 
de sophrologue. Le 12 octobre prochain, plusieurs ateliers seront 
donc proposés par des thérapeutes et des animateurs. L’occasion 
de découvrir les bienfaits de l’aromathérapie énergétique ou encore 
des mudrâs  : ces gestes de main issus des cultures Hindoues et 
Bouddhistes sont destinés à procurer relaxation et bien-être. Et 
pour prendre soin de soi, des remèdes et techniques naturels seront 
dévoilés. Programme complet à découvrir sur re-sourcesetvous.com.

Dimanche 12 octobre, de 10h à 19h
Restaurant O’ why not !, 234 avenue Aristide-Briand



Retrouvez l’actualité en photos sur www.bagneux92.fr rubrique bagneux en images.
INFOS
SERVICES

33

  BAGNEUX INFOS - OCTOBRE 2014 - N°225

FRÉDÉRIQUE RINGOT

L’incollable de 
la ligne 4
Interface entre les différents 
acteurs du projet de 
prolongement de la ligne 4 du 
métro à Bagneux — la maîtrise 
d’ouvrage, les collectivités 
locales et les riverains —
Frédérique Ringot joue un 
véritable rôle de médiation. 

Nom de code : agent d’information de 
proximité. Derrière cette appellation 
contrôlée se cache un véritable métier, 
créé dans les années 1990, par la RATP 
pour dynamiser "sa communication 
d’accompagnement des projets durant 
la phase des travaux d’infrastructures", 
décrypte son chef Sylvie Marquet, 
responsable de la communication du 
prolongement de la ligne 4. C’est donc 
Frédérique Ringot, qui a été désignée 
pour remplir cette fonction. Sa mission ? 
"Informer les riverains, les usagers, 
les commerçants, les entreprises, les 
associations, sur tous les aspects du 
projet". Un prolongement financé par 
l’État, la Région Île-de-France et le 
Conseil général des Hauts-de-Seine, 
dont la RATP est le maître d’ouvrage. 
Celle qui auparavant a travaillé sur le 
prolongement du tramway T1 de St 
Denis à Asnières-Gennevilliers, sait 
de quoi elle parle lorsque l’on évoque 
l’arrivée de la ligne 4 du métro à Bagneux 
avec deux nouvelles stations : Verdun 
Sud et Bagneux. 

À la rencontre des riverains

Un travail que l’intéressée apprécie 
d’autant plus qu’il l’amène à être sur 
le terrain, à la rencontre du public pour 
agir au quotidien sur le chantier, avec 
un mot d’ordre : "écouter, informer et 
expliquer".  Outre sa participation à 
toutes les réunions concernant le projet, 

elle rencontre gardiens d’immeubles, 
directeurs d’écoles, commerçants 
et autres partenaires  impactés par 
la construction des futures stations 

afin d’envisager avec eux toutes les 
contraintes inévitables d’un aussi 
grand chantier. Pour cela, Frédérique 
Ringot bénéficie de toutes les qualités 
requises pour expliquer, rassurer et 
apaiser les situations conflictuelles : "il 
faut être ouvert et savoir faire preuve 

d’empathie envers les riverains pour 
leur montrer la nature réelle des opé-
rations", insiste l’agent d’information 
qui a participé aux réunions de chan-

tier. En terme de communication, un 
agent d’information de proximité est 
donc présent au cœur du dispositif 
chantier, disponible au quotidien pour 
mieux répondre aux préoccupations 
légitimes des habitants des quartiers 
concernés. "Cela les rassure de me 

voir et d’entendre mes réponses à 
leurs questions", assure cette femme 
dont l’expérience polyvalente (31 ans 
de services au sein de la RATP) sera 
précieuse et fort utile. Dans cette mission 
d’accompagnement et d’information, 
Frédérique Ringot contribue au ren-
forcement du lien social pour créer 
un climat relationnel positif et apaisé. 

René Zyserman

infos : prolongement-m4.fr 
contact : frederique.ringot@ratp.fr

"Il faut être ouvert et savoir faire 
preuve d’empathie 
envers les riverains"
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ARTS URBAINS / CHANSON

Chaud et froid 
au théâtre 
Victor-Hugo
En ce mois d’octobre, le théâtre Victor-
Hugo fait souffler le chaud et le froid 
sur ses planches. Entre les "Soweto 
Kids" et Robert Charlebois, l’extrême 
sud et l’extrême nord de la planète se 
succèdent à Bagneux.
La recette automnale du théâtre Victor-
Hugo a un goût de profiterole. Jugez-en 
par vous-même  ! Avec le souci de pro-
poser des spectacles dynamiques et de 
grande qualité, mais aussi de nouvelles 
créations, synonymes de promesses, 
les équipes du théâtre ont d’abord 
misé sur cinq pépites du township de 
Johannesburg (en Afrique du Sud) pour 
lancer la saison. "Nous avons opté pour 
une mise en route dynamique en pro-
grammant un spectacle pittoresque, 
innovant, émergent, décontracté et hu-
moristique", explique Marie-Lise Fayet, 
directrice du théâtre Victor-Hugo. Les 
"Soweto kids" – c’est leur surnom – sont 
de très jeunes danseurs (le plus âgé a 26 
ans), ambassadeurs d’un nouveau style 
urbain : le "ishbujwa", qui signifie "bour-
geois", terme chargé d’une connotation 
positive où se mêlent l’élégance et le raffi-
nement. Décontracté, le joyeux quintette 
offre un spectacle qui "emprunte autant 
aux danses traditionnelles qu’à l’esprit 
du hip-hop ou à Michael Jackson, insiste 
la responsable du théâtre. Ils dansent 
comme personne". Méconnus du grand 
public, les Soweto’s Finest vont donc 
nous initier à "l’art urbain qui dégage une 
puissance percussive rare, très ancrée 
dans l’Afrique zouloue. Ce spectacle est 
un audacieux et passionnant défi". 

"On danse pour célébrer la liberté"
À la mesure de leur cause, Thomas 
Bongani Gumede, Neo Chokoe, Masondo 
Nqobile Prince, Njabulo Mahlaba, Kasigo 
Mashiane sont très engagés sur le plan 

scénique  : tout leur corps, comme leur 
vie, respire l’intensité  ; ils parlent avec 
leur visage, ils communiquent avec leurs 
bras, leurs jambes, leurs épaules, leur 
nuque, leur esprit ! "On danse pour célé-
brer la liberté, on danse pour remercier", 
aiment-ils à répéter. 

Joyeux anniversaire, Robert ! 
Des townships d’Afrique du sud à l’hiver 
canadien, il n’y a qu’un pas ou du moins 
une scène. En effet, Bagneux a choisi de 
fêter avec Robert Charlebois ses 50 ans 
de carrière. Au menu de cet anniversaire 
aux accents nostalgiques et populaires, 
quelques morceaux incontournables qui 
ont fait la renommée du Québécois. De 
Demain l’hiver, en passant par Je revien-

 MAISON DES ARTS 

Chaix, à la recherche 
de l’étiquette perdue 
Champion de la valse des étiquettes, Chaix, 
un ancien journaliste d’origine nantaise, s’inté-
resse de très près aux petits autocollants co-
lorés que l’on trouve sur les fruits et légumes 
frais... pour les agencer en œuvres d’art. Des ta-
bleaux qui seront exposés à la Maison des arts 
de Bagneux, du 14 octobre au 19 décembre. 
Chaque matin, le protocole commence à l’étal 
du primeur et au supermarché de son quartier  
–  il réside à Puteaux  – que l’artiste arpente à 
la recherche de l’étiquette perdue. Il en récolte 
(ou subtilise) ainsi une centaine qu’il colle sur 
des feuilles de papier paraffiné pour les stoc-
ker sans les abîmer. De retour chez lui, pour 
"constituer son précieux herbier", il les trie, les 
range par marque et couleur. Si Cézanne peint, 
Chaix, lui, "cueille depuis quinze ans au jour le 
jour" les couleurs de sa palette. Mais pourquoi 
les étiquettes ? "J’ai débuté avec celles de mes 
oranges pressées, sourit cet homme de lettres, 
féru de Céline, Julien Gracq et Georges Pérec. 
Je me suis mis à aimer ce matériau inédit", 
explique cet humaniste qui réfute le terme de 
"collectionneur" pour caractériser son "art". De 
cette puissante alchimie sont nées des œuvres 
figuratives ou abstraites, colorées et d’une im-
pressionnante minutie. Chaque tableau néces-
site jusqu’à 4 000 étiquettes et une quarantaine 
d’heures de travail. Mais comme il aime à le 
répéter, "les petits ruisseaux font les grandes 
rivières". 

Maison des arts, Étiquette et protocole,
du 14 octobre au 19 décembre
chaix-et-les-etiquettes.com.
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BAGNEUX
PATRIMOINE

EXPOSITION COLLABORATIVE

La période des commémorations natio-
nales est déjà riche en productions de 
films documentaires, en mises en va-
leur de témoignages, en expositions et 
en cérémonies. La Ville de Bagneux a 
décidé de se joindre à cet élan mémo-
riel et d’organiser une exposition histo-
rique à l’automne 2015 sur le thème de 
la Première guerre mondiale.
Cette exposition, nous voulons la pré-
parer avec tous les habitants désireux 
de contribuer à entretenir la mémoire 
des femmes et des hommes qui ont 
traversé la guerre. Pour cela, un comité 
de pilotage se réunira plusieurs fois 
dans l’année. Ouvert à tous, il ser-
vira à faire le point sur l’avancée des 
recherches, à partager les idées et à 
mettre en place l’exposition.
Depuis décembre, des Balnéolais ont 
accepté de partager leur histoire fami-
liale, histoire illustrée par des docu-
ments qui retracent la vie quotidienne 
des soldats, les rapports qu’ils entre-
tiennent avec leur famille... Ces docu-
ments ont été numérisés par le service 
municipal des archives pour œuvrer au 
travail de mémoire et les communiquer 
au plus grand nombre.
Si l’Histoire vous intéresse, si vous 
avez des documents à prêter, des 
connaissances à partager, ou encore 
si vous avez envie de savoir comment 
une exposition se conçoit, de participer 
à cet événement, à ces rencontres, re-
joignez-nous, mardi 7 octobre de 18h à 
20h, aux Archives communales (sous-
sol de la médiathèque).

Le service des Archives

archives@mairie-bagneux.fr
01 46 56 54 01 

drai à Montreal ou Je t’aime comme un 
fou, l’univers musical de l’artiste n’a pas 
de frontières et traverse les décennies sans 

faiblir. Pour lui, "tout est bien", comme le 
narre si bien son 21ème album sorti en mai 
2012. Orchestre symphonique, chanteurs 
d’opéras, spectacles grandioses et inno-
vants : rien n’arrête ce personnage original 
et attachant, à la voix unique, qui enflam-
mera la scène du théâtre Victor-Hugo, flan-
qué de ses huit musiciens. À ne manquer 
sous aucun prétexte.

 
René Zyserman

Soweto’s Finest, 
jeudi 9 octobre, à 20h30 
Robert Charlebois, 
dimanche 12 octobre, à 17h
Renseignements et réservation : 
01 46 63 10 54 - 01 41 17 48 12

Soweto kids
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Lundi 13 octobre

14h30/18h/20h

CINÉMA
Adieu au langage, en 3D

Réalisation : Jean-Luc Godard
Théâtre Victor-Hugo

Mardi 14 octobre

De 19h à 21h

TABLE RONDE
Le génocide des Tutsi, 20 ans après
En présence de Marcel Kabanda, 
historien et président de l’association 
Ibuka et de Benoît Collombat, 
journaliste grand reporter à France 
Inter. Échanges animés par Alain 
Ngirinshuti, vice-président d’Ibuka
Salle de conférence de la 
médiathèque Louis-Aragon

Mercredi 15 octobre

14h30/17h/19h

P’TIT CINOCHE
Khumba
Théâtre Victor-Hugo

Vendredi 17 octobre

12h15

MIDI CONCERT
Flamenco es
Maison de la musique et de la danse

18h

COMMÉMORATION
Cérémonie du souvenir des 
fusillés de Châteaubriant
Stèle Châteaubriant

18h30

BALCONS FLEURIS
Réception de remise des prix
Ancienne maire, salle des mariages

Mardi 7 octobre

De 19h à 21h

PROJECTION/DÉBAT
Rwanda, un cri d’un 
silence inouï. 
Réalisation : Anne Lainé. Projection 
suivie d’une rencontre avec la 
réalisatrice du documentaire dans 
le cadre de l’événement Rwanda, 
20 ans après le génocide.
Salle de conférence de la 
médiathèque Louis-Aragon

20h30

CONSEIL MUNICIPAL
Salle des mariages – Ancienne 
mairie

Jeudi 9 octobre

20h30

DANSE URBAINE
Isbhujwa, Soweto’s finest. 

À voir en famille à partir de 8 ans.
Théâtre Victor-Hugo

Vendredi 10 octobre

18h30

VERNISSAGE
Exposition Chaix, 
étiquettes et protocole. 
Du 14 octobre au 19 décembre. 
Du mardi au vendredi de 14h à 
17h, nocturne le mardi jusqu’à 20h.
Maison des arts

Du 1er au 16 octobre

EXPOSITION
Dans le cadre de l’événement 
Rwanda, 20 ans après le génocide.
Rwanda 1994-2014, l’œuvre des 
veuves par Pierre-Yves Ginet
Hall de la médiathèque Louis-Aragon

Jusqu’au 18 octobre

L’ARTISTE C’EST VOUS
Anne Morel, 
paysages (peinture à l’huile)
Médiathèque Louis-Aragon

Vendredi 3 octobre

12h15

PRÉSENTATION DE LA 
SAISON JEUNE PUBLIC
Théâtre Victor-Hugo

De 19h à 22h

VENDREDI BARAQUE
Soirée festive de présentation 
du Collectif des Ressources 
Alternatives et Citoyennes (C.R.A.C)
Baraque de chantier du PPCM, 
gymnase Marcel-Cachin

Samedi 4 octobre

De 14h à 17h

RANGE TA CHAMBRE
Brocante organisée par l’association 
d’animation du quartier de la Rapie.
Place Léo-Ferré

Lundi 6 octobre

14h30-18h/20h

CINÉ THÉ - CINÉMA
Grace de Monaco

Réalisation : Costa Gavras
Théâtre Victor-Hugo

20h

VEILLÉE CONTES
Carte blanche à Mathieu 
Desfemmes
Médiathèque Louis-Aragon

Samedi 11 octobre

10h

CÉRÉMONIE
Réception des 
nouveaux habitants
Hôtel de ville, salle Gutenberg

20h30

FEST NOZ

Organisé par l’association Paris 
Breizh. Paf 10 €
Salle des fêtes Léo-Ferré

Dimanche 12 octobre

17h

CHANSON
Robert Charlebois
À voir en famille à partir de 8 ans

Théâtre Victor-Hugo

SALLE DES FÊTES 
LÉO-FERRÉ

rue Charles-Michels
01 46 65 58 10

MAISON DE 
LA MUSIQUE ET 

DE LA DANSE
rue Étienne-Dolet

 01 70 19 30 50
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20h30

CHALLENGES FAIR PLAY
Organisés par l’Offi ce 
balnéolais du sport
Salle des fêtes Léo-Ferré

Samedi 18 octobre

10h30/11h15

L’HEURE DU CONTE
Pour les 18 mois à 3 ans puis 4 à 
6 ans. Sur inscription.
Médiathèque Louis-Aragon

De 14h à 19h

ATELIERS EN FAMILLE
Ouverture du week-end de 
l’exposition Chaix, étiquettes et 
protocole. Ateliers en famille gratuits 
sur inscription.
Maison des arts

Dimanche 19 octobre

De 14h à 19h

ATELIERS EN FAMILLE
Ouverture du week-end de 
l’exposition Chaix, étiquettes et 
protocole. Ateliers en famille gratuits 
sur inscription.
Maison des arts

15h

P’TIT CINOCHE
Khumba, en 3D

Théâtre Victor-Hugo

17h

CINÉMA
Winter sleep, Palme 
d’or Cannes 2014
Réalisation : Nuri Bilge Ceylan
Théâtre Victor-Hugo

Lundi 20 octobre

14h30/18h

CINÉMA
Winter sleep, Palme 
d’or Cannes 2014

Réalisation : Nuri Bilge Ceylan
Théâtre Victor-Hugo

Mercredi 22 octobre

10h30/14h30/17h

P’TIT CINOCHE
Planes 2
Théâtre Victor-Hugo

Jeudi 23 octobre

10h30/14h30/17h

P’TIT CINOCHE
Planes 2

Théâtre Victor-Hugo

Samedi 25 octobre

De 14h30 à 16h30

VERNISSAGE
L’errance photographique 
par le Photo-club. 

Exposition du 21 octobre au 28 
novembre.
Médiathèque Louis-Aragon

Dimanche 26 octobre

15h

P’TIT CINOCHE
Planes 2, en 3D
Théâtre Victor-Hugo

Lundi 3 novembre

14h30/18h/20h

CINÉMA
Brèves de comptoir

Réalisation : Jean-Michel Ribes
Théâtre Victor-Hugo

Mercredi 5 novembre

14h - 15h/16h/17h

CINÉ GOÛTER  
 P’TIT CINOCHE
Le carnaval de la 
petite taupe

Théâtre Victor-Hugo

Vendredi 7 novembre

20h30

JAZZ
Tigran, Shadow theater. 

À voir en famille à partir de 8 ans.
Théâtre Victor-Hugo

Samedi 8 novembre

De 15h à 17h

RENCONTRE
Les artistes du photo-club 
présentent leur exposition 
L’errance photographique
Médiathèque Louis-Aragon

Dimanche 9 novembre

11h

CONCERT DU 
DIMANCHE
Musique de chambre
Maison de la musique et de la 
danse

MAISON DES ARTS
15, avenue 
Albert-Petit

01 46 56 64 36

MÉDIATHÈQUE 
LOUIS-ARAGON

2, avenue
Gabriel-Péri

01 46 57 08 76

THÉÂTRE
VICTOR-HUGO

14, avenue
Victor-Hugo

01 46 63 10 54

MAISON
DU PROJET
37, avenue 

Louis-Pasteur
01 46 63 97 74

ESPACE
MARC-LANVIN

22, rue
Blaise-Pascal
01 45 36 13 30

flyer-recto.indd   1 22/09/2014   11:52



ÉTAT CIVIL

38

Attention - Aucune publication de naissance ne peut se faire sans autorisation écrite des parents. Si la mairie du lieu de 
naissance ne vous sollicite pas à ce sujet et que vous souhaitiez voir la naissance de votre enfant paraître dans le journal 
municipal, merci d’envoyer une demande écrite accompagnée de la copie de votre pièce d’identité au service population 
à l’Hôtel de ville.

VOS ÉLUS À VOTRE SERVICE 

SUR RENDEZ-VOUS À L’HÔTEL DE VILLE 
57, avenue Henri-Ravera 01 42 31 60 00
Horaires d’ouverture de l’Hôtel de ville
Le matin : du lundi au vendredi de 8h30 à 12h, le mardi de 
10h à 12h, l’après-midi : du lundi au vendredi de 13h30 à 17h, 
des permanences sont assurées les mardis et  jeudis, de 17h 
à 19h30.

MAIRIE ANNEXE 
8, résidence du Port-Galand
01 45 47 62 00

CENTRE MUNICIPAL DE SANTÉ
2, rue Léo-Ferré 01 45 36 13 50

CENTRE COMMUNAL D’ACTION SOCIALE 
57, avenue Henri-Ravera 01 42 31 60 55

RÉSIDENCE POUR PERSONNES ÂGÉES 

DU CLOS LA PAUME
17, avenue Albert-Petit 01 55 58 13 80

CENTRE MÉDICO SPORTIF
37, rue des Blains 01 49 65 69 65

CENTRE MÉDICO PSYCHOLOGIQUE
64, rue des Meuniers
enfants 01 45 36 14 65
adultes 01 46 63 45 50

COMMISSARIAT DE BAGNEUX
1, rue des Mathurins 01 55 48 07 50

POLICE MUNICIPALE
5, rue Salvador-Allende 01 46 56 00 33

MAISON DE JUSTICE ET DU DROIT DES BLAGIS
8, bIs rue de la Sarrazine
01 46 64 14 14

LA POSTE
2, avenue Henri-Barbusse 
3631 (non surtaxé)

LA POSTE (CHÂTEAUBRIANT)
32, avenue Henri-Barbusse 
3631 (non surtaxé)

LA POSTE (BAS LONGCHAMPS)
Centre commercial des Bas Longchamps
3631 (non surtaxé)

TRÉSOR PUBLIC
27, rue Salvador-Allende 01 47 35 43 09

RATP CENTRE INFORMATION 
0892 68 77 14

N° VERT COLLECTE DÉCHETS 
0800 029 292

CONSEILLER ÉCONOMIES D’ÉNERGIE
Permanence téléphonique 01 47 85 11 13

CENTRE D’INFORMATION ET D’ORIENTATION (CIO)
24 rue Arthur-Auger
92120 Montrouge 01 46 57 24 75
www.orientation.ac-versailles.fr/cio-montrouge

CENTRE ANTI-POISON 92   
01 40 05 48 48

FEMMES VICTIMES DE VIOLENCE 
01 47 91 48 44

URGENCES PSYCHIATRIQUES
01 45 65 81 09 - 83 70 (répondeur)

URGENCES DENTAIRES
01 47 78 78 34

JEUNES VIOLENCES ÉCOUTE 
0800 20 22 23

POMPIERS 
le 18

SAMU 
le 15

POLICE/GENDARMERIE 
le 17

SOS SERINGUES 
0800 50 01 57

SOS MÉDECINS 
01 47 07 77 77 ou 0820 3324 24

SOS 92 GARDES ET URGENCES MÉDICALES
01 46 03 77 44

SEDIF EAU 
0811 900 918

NUMÉROS
UTILES

Ils sont nés

Janna ABD EL RAOUF
Jedou ABDI
Maryame ATIK
Océane BARON
Raphaelle BATAFOE
Ilyana BERTIN AYAT
Soham BOUZIDI
Kahim BOUZIDI
Maëla BRETANT
Leïlany CAMARA
Raphaël CHEVROLLIER
Fat-tiguis CISSOKHO
Julia DE JESUS MARQUES
Maëva DIGAN
Assia DOUCOURÉ
Ismaël ELLOH
Rebeca  FLOREA
Jeanne FOFANA SIGAUD
Noureddine FOUDA
Mélina GARNIER
Skander HAMDI
Maëlle JÉGOU
Mathis LATASTE
Tidiane LAVEST
Gabriel MARY
Sara MATUS
Valentine MONTEL
Dakshika NAGARAJAH
Maelys NDJOULACHOUA 
NJEUNKEU
Djayrick PARIZE
Kayla REGNIER

Anissa SABBOURI
Lina SASSI
Mirco SERRE
Mathieu TOMETY
Mayumi TRAN-VAN
Koujeu TRAORE

Ils se sont mariés

Rachid ACHAB & Fathia 
BOUINOU
Philippe BAUDIC & Nelly 
LAGRO
Ayoub BENKIA & Elena 
MANEA
Mondher BENNACEUR & 
Sonia LASSOUED
Jean-Jacques GIMARD & 
Aliette BARBIER
Nabil HADJEB & Barbara 
SAUVAGNIAC
Francis OWIE & Juliet LUCKY
Yssouf TOURE & Martine 
WINTER

Ils nous ont quittés

Claude AUMONT
Mohand BELGACEM
Marie-Louise BRUNET veuve 
FRANCHET
Claude CHEMIN
Henri CROS
Maria DA FONTE RIBEIRO 

SERRA épouse GOMES SERRA
Véronique DUSSAULE
Abdoulaye FADIABA
Ammar HARKATI
Françoise IGUAL épouse 
BURDON
Jean JEANNE
Gustave LAIRD
Giovina MATRICARDI veuve 
GARDET
Maria MOLLE épouse 
COTHENET
Marcelle PHILIPPOT
Céline PIGNARD
Samia SAÏD
Jeannine SCHMIT veuve 
CHATELLAIN
Louis SIMON
Jean-Louis TOSONI
Yvonne VIDU veuve MARTIN

PHARMACIE
DE GARDE

AVERTISSEMENT 

Si la pharmacie indiquée est fermée, 
joindre le commissariat de police de 
Bagneux (01 55 48 07 50) qui tient 
à jour la liste des pharmacies de 
garde les dimanches et jours fériés. 
Porte d’Orléans, une pharmacie est 
ouverte tous les dimanches et jours 
fériés : Pharmacie Principale de la Porte 
d’Orléans 4 place du 25 Août 1944, 
75014 Paris, 01 45 42 27 75.

Dimanche 5 octobre
Pharmacie du Pont Royal
212 avenue Aristide-Briand
01 46 65 53 20
Dimanche 12 octobre
Pharmacie du Rond-Point
6 avenue Victor-Hugo
01 46 65 87 32
Dimanche 19 octobre
Pharmacie du Rond-Point
6 avenue Victor-Hugo
01 46 65 87 32
Dimanche 26 octobre
Pharmacie des Bas Longchamps
1 Centre commercial des Bas Longchamps
01 46 63 04 49
Samedi 1er novembre
Pharmacie Dampierre
2 place de la République
01 42 53 18 65
Dimanche 2 novembre
Pharmacie Devaux Lebigre
39 avenue Henri-Barbusse
01 46 64 26 48
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RESTAURATION SCOLAIRE
LUNDI 29 MARDI 30 MERCREDI 1er JEUDI 2 VENDREDI 3

Carottes râpées Bio aux 
raisins        
Gratin de pâtes au jambon         
Crème chocolat ou vanille

Potage poireaux pommes 
de terre   
Omelette au fromage                      
Brocolis                                        
Camembert                                   
Fruit au choix

Tarte aux poireaux ou 
fromage  
Rôti de bœuf 
Haricots verts Bio 
Yaourt aromatisé  
Fruit        

Salade sombrero 
Filet de colin à la dijonnaise 
Riz 
Kiri ou Cernoix

Concombre à la crème et 
menthe 
Goulasch 
Pommes vapeur 
Éclair vanille ou chocolat

LUNDI 6 MARDI 7 MERCREDI 8 JEUDI 9 VENDREDI 10

Chou blanc Bio aux 
cornichons 
Brandade de poisson 
Yaourt Bio à la framboise ou 
à l’abricot

Céleri Bio rémoulade 
Steak haché  
Petits pois et carottes 
Glace

Salade verte ou endives à la 
vinaigrette de framboise 
Paëlla au poulet 
Petits-suisses aux fruits

Tomate mozzarella 
Paupiette de veau 
Haricots beurre 
Carré de l’est ou bûche de 
chèvre 
Fruit

Salade de pommes de terre 
au jambon 
Filet de poisson sauce 
Aurore 
Chou-fleur 
Emmenthal 
Fruit au choix 

LUNDI 13 MARDI 14 MERCREDI 15 JEUDI 16 VENDREDI 17

Salade de pâtes au surimi 
Œufs durs à la florentine et 
croûtons 
Boursin ou Samos 
Fruit 

Soupe de poisson 
Cordon bleu 
Purée de pommes de terre 
Coulommiers 
Fruit au choix

Taboulé ou boulgour 
Sauté d’agneau 
Haricots plats 
Babybel 
Fruit

Salade d’automne 
Rôti de porc/rôti de dinde 
sauce charcutière 
Pâtes tortis 
Liégeois chocolat ou vanille

Radis beurre ou tomate 
croque au sel 
Paupiette de saumon à 
l’oseille 
Riz aux petits légumes 
Brie 
Compote de pommes Bio

LUNDI 20 MARDI 21 MERCREDI 22 JEUDI 23 VENDREDI 24

Betteraves rouges râpées Bio 
Rôti de dinde forestière 
Frites 
Flamby chocolat ou vanille

Pommes de terre au thon 
Poisson pané 
Haricots verts Bio 
Chanteneige 
Fruit au choix 

Salade bernoise 
Riz courgettes bolognaise 
Fromage blanc nature ou 
aux fruits Bio 

Macédoine mayonnaise 
Chipolatas de volaille 
Carottes Bio, navets, 
pommes de terre 
Camembert 
Fruit

 
Salade de semoule 
Poulet rôti 
Poêlée forestière 
Boursin  
Fruit 
 

LES MENUS SONT SUSCEPTIBLES DE CHANGER SUIVANT LES ARRIVAGES.
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